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disparition du covid         

à nouveau plus école

moins de chômage

stopper le réchauffement climatique

moins de canicule

la maladie

les épidémies

misère sociale

solitude

enlever les masques

garder mes meilleur.e.s ami.e.s

faire le métier qu’on veut

que la misère cesse

construire une voiture volante

téléportation

faire le tour du monde

traverser les frontières qu’on veut

arrêter d’avancer
laisser le monde comme il est

quand on arrive à aller au fond de la mer

que la terre devienne inhabitable

qu’il y ait une quatrième vague

que les proches décèdent

le Titanic sera-t-il toujours au fond de l’océan ?

ne plus avoir le covid ni le masque

avoir une seule heure de maths par semaine avec Mme A

que Mme B revienne et que du coup le rythme habituel reprenne

j’aimerais avoir un métier bien

je n’aimerais pas que le covid reste

peut-être à 18h15 j’aurai un brawleur aujourd’hui !

j’espère qu’en 2022 la covid-19 disparaîtra

j’ai peur que la terre devienne inhabitable à cause la covid-19

rencontrer Bigflo et Oli

écrire un roman avec Norma Huidobro

voyager dans le monde

le covid s’arrête

rencontrer un serpent

le covid ne s’arrête pas

ne plus pouvoir respirer l’air à cause de la pollution

eau potable

pollution

faim

gaspillage

nucléaire

agriculture

élevage

maltraitance (en tout genre)

que le covid parte

avoir une ferme

être riche

mourir quand on veut

jouer au rugby à l’ASM

gagner le bouclier de Brennus avec mes copains

que le covid reste

la fonte des glaciers

la mort

être pauvre

la guerre

avoir une grosse maladie

la mort de mes parents et de mes chiens

guerre civile

serpent monétaire

l’argent

déchets

consommation

fin de l’humanité

pandémie

dictature fasciste

plus de nourriture

tremblement de terre

virer Macron de l’Élysée

feux de forêt

réveil des volcans

apocalypse

déluge

fin du monde

les poissons prennent le contrôle sur les humains

il n’y a plus d’eau

sécheresse complète

désert

la peste rouge

corona-18

les scientifiques laissent échapper un scp

un monstre

le soleil tombe sur la terre

des extra-terrestres envahissent la terre

une pluie de sable recouvre la terre

le retour des dinosaures

le covid nous tue toutes et tous

on découvre que les plantes ont des sentiments

pouvoir parler aux animaux

		  la préhistoire

	 l’antiquité

écrire ce qu’on voit

un jour au présent

s’inspirer de la nature

on est en mer et on fait un journal de bord

un voyage incroyable sur les mers, dans la forêt Amazonienne, 

sur l’Everest, au centre de la terre, sous les océans, au Paradis, en Enfer….

la vie sans le coronavirus

mourir, et revivre

un jour où on a peur

voler sur le dos d’un Phoenix

une rencontre avec un monstre

être un animal (de la Savane) et raconter sa vie

rétrécir à la taille d’un microbe

rencontrer Zeus

trouver un sarcophage



se transformer en robot

la mort de mon père et de ma mère

avoir deux enfants, un mari, une maison au Canada

partir au Canadadéchets

consommation

fin de l’humanité

le retour des dinosaures

le covid nous tue toutes et tous

on découvre que les plantes ont des sentiments

pouvoir parler aux animaux

		  la préhistoire

	 l’antiquité

voir des des animaux importants pour moi

avoir un monde meilleur

moins de pollution

on sait pas où on met les pieds dans les prochains jours, dans les prochaines années

peur : de l’avenir / pour la planète / pour les enfants / des maladies / de la mort / du sectarisme / du racisme / de finir seul.e 

/ du jour où ma mère partira / de ne pas retrouver ma — la — liberté / des violences conjugales / de la solitude / de la 

prison / de devenir un moins que rien / pour nos enfants / qu’ils n’aient pas le droit de faire plein de choses 

est-ce qu’on va un jour retrouver notre vie d’avant ?

comment en est-on arrivé là ?

suite de l’histoire ?

envie / rêve : de changement / d’une prise de conscience collective / d’argent / de famille / de gens honnêtes et sincères / de 
remonter le temps / de supprimer le passé / de rendre ma mère fière de moi / de donner sans attendre de retoursde retrouver 

mes ami.e.s / de voir mes proches sans peur de leur transmettre la maladie / de justice / de moins de police / de partager chaque jour le 
bonheur de voir mes enfants, qu’ils m’embêtent / de sortir du Covid-19 / de fermer les frontières / de mettre en œuvre les 

cent kilomètres / de découvrir encore des choses / de continuer / d’avancer / de davantage de liberté 
d’expression / de re-voyager un jour / de l’arrêt des guerres / d’un monde meilleur (sans femmes battues / sans 

enfants violé.e.s) / qu’ils arrêtent de nous endormir / qu’ils nous laissent respirer / préparer les nouvelles générations au futur

le futur — c’est pas clair

le présent — le brouillard

le passé — intéressant

est-ce que ça peut s’arranger ?

l’homme se reconnectera-t-il au vivant ?

d’autres manières d’être vivant ?

envie de : vivre / respirer (sans masque) / avoir des chiens, des chats, des chevaux / bien gagner ma vie / survie de la terre / voiture volante / 

robots travailleurs / des hologrammes / l’écologie / la déforestation / la pollution / que le covid parte / avoir un métier / gagner 

ma vie plus tard / la fin du monde / mourir / être pauvre / arrêter le judo pour toujours / qu’il n’y ait plus le coronavirus / la paix 

/ un métier / être riche / que le Covid-19 parte / que personne ne soit pauvre / les virus disparaissent / la mort / arrêter le sport 

/ le Covid-19 reste / la fonte des glaces / que le covid parte d’ici dans pas longtemps / pouvoir partir en voyage / que l’ASM gagne 

la Champions Cup / que le covid reste / ouragan sur toute la planète / l’absence de nos parents / température extrême / être tous 

végétariens / on vit sur une autre planète / il n’y a plus le coronavirus / il n’y a plus d’eau potable 

on manque de composants électroniques

on porte le masquemême mort

on oublie ce que c’est que le sport

on n’a plus de jambe

il n’y a plus de restaurants, plus de McDo

disparition du soleil

disparition de la terre

explosion

disparition du langage

disparition des vêtements

il n’y a plus de système d’éducation scolaire organisée

il n’y a plus de ville

vie agricole

il n’y a plus d’oxygène

disparition de la végétation

il n’y a plus de nourriture

tout le monde meurt à 60 ans

tout le monde meurt à 29 ans

il n’y a plus de médicaments

fin de la chasse

fin des pesticides

fin des taxes et des impôts

fin de la maltraitance animale

fin de la famine dans le monde

maladies

nouveaux virus

réchauffement climatique

disparitions de certaines espèces



L’intégralité des textes de l’atelier d’écriture Tenir journal est publié 
sur internet à l’adresse suivante : tenirjournal2021.wordpress.com

https://tenirjournal2021.wordpress.com


Ce journal publie certains des textes écrits lors d’ateliers 
d’écriture qui se sont déroulés entre janvier et mars 2021, 
dans le cadre du projet d’éducation artistique et culturel de 
Billom Communauté Osons dire, écrire et faire ! Ces ateliers 
ont eu lieu à Billom, avec un groupe d’adultes de la Régie de 
Territoire des 2 Rives et de la Maison des Solidarités, aux 
Lasteyras à Égliseneuve-près-Billom, avec des personnes 
travaillant à l’Esat d’Escolore, à Pérignat‑ès‑Allier, avec des 
résident·e·s du foyer occupationnel La Croix‐Marine, et à 
Saint-Dier-d’Auvergne, avec des élèves de deux classes de 6e 
du collège François Villon.

Les personnes qui ont participé à ces ateliers ont des âges 
différents, entre onze ans et 70 ans peut-être — aucune 
fiche d’état civil ne circula entre nous :-) —, elles ont, 
comme quiconque, des existences qui s’inscrivent dans 
des parcours de vie également très divers, que ce soit d’un 
point de vue social ou économique, psychique, physique, 
sensible... 

Que chacune d’entre elles soient ici saluée, très, très 
chaleureusement. 

Un salut également et des remerciements des plus vifs à 
Chloé Taris, qui a fait que ces ateliers ont pu exister. Merci 
à Patrick qui provoqua la première rencontre. Merci à celles 
qui ont participé à la bonne réalisation de ces ateliers, de 
quelque manière que ce soit (en retranscrivant nombre de 
textes, en assurant à distance le lien avec les participant·es 
quand ce fut nécessaire...)

Quelques mots encore. Les ateliers d’écriture sont pour 
moi une activité essentielle. Ils participent au travail 
de sape nécessaire à mener contre toute intimidation, 
toute domination, et toutes violences qui en découlent. 
Si l’activité intellectuelle est à défendre, et elle l’est, il est 
bon je crois de la faire vivre sous les possibles et divers 
hospices du sensible. Le sensible, me dis-je, est ce par quoi 
la pensée peut se faire enfin égalitaire. La confiance est 
possible. Nos intelligences peuvent être fragiles. Cela ne les 
empêche pas d’être. Bien au contraire. 

Je vous souhaite bonne lecture.

MARC PERRIN

édito

Le projet Osons dire, 
écrire et faire ! a été 
soutenu et financé par 
l’État (Drac Auvergne-
Rhône-Alpes), la 
Région Auvergne-
Rhône-Alpes, le 
Conseil départemental 
du Puy-de-Dôme, et 
Billom Communauté.
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Les Lasteyras
Égliseneuve-prés-Billom
ESAT ESCOLORE

Je suis serveuse dans un restaurant. Nous accueillons des gens 
en leur disant bonjour. On leur demande s’ils ont réservé et 
après on les place à la table qu’on leur a réservée.
	 — Bonjour messieurs dames, voulez-vous un apéritif ?
Après on leur donne la carte pour savoir ce qu’ils veulent manger, 
entrée, plat et dessert. Après on les sert. On leur demande s’ils 
veulent de l’eau, du vin, et du pain. À la fin on leur demande 
s’ils veulent un café, s’ils ont bien mangé, s’ils ont passé un bon 
moment. Et une fois qu’ils ont payé on leur dit au revoir, merci 
d’être venus et on leur dit à bientôt.
Et voilà.
Le restaurant c’est Le Petit Ventre. La salle de restaurant est 
assez grande. Quand il fait beau les clients peuvent manger 
soit dedans, soit dehors sur la terrasse. Quand on entre dans 
le restaurant, il y a un petit couloir puis un grand couloir qui 
débouche sur la salle du restaurant. La cuisine est au fond à 
droite de la salle.
Travailler au restaurant me permet de sortir de chez moi, de 
me changer les idées, et surtout d’échanger avec des gens de 
l’extérieur.
Aujourd’hui, je viens d’installer une nouvelle enseigne avec le 
nouveau nom du restaurant : Le Restaurant du Nord. Ce soir, il y 
a un concert avec des vrais artistes qui viennent un peu partout 
de France.

Grâce à la technologie, aujourd’hui, je peux me télétransporter. 
J’hésite où aller aujourd’hui. Partir dans le Nord rendre visite 
à ma famille et aller visiter la fabrication des bonbons de 
Cambrai  ? Ou aller dans le sud de la France, à Grasse, pour 
visiter une usine de parfum. Ou encore passer par l’océan pour 
aller voir des dauphins, aller en Corrèze rendre visite à mes 
anciens collègues, faire un tour à Limoges, ou me promener un 
peu partout. Ça y est ! Mon choix est fait. Je claque des doigts et 
j’y suis. Je suis dans le Nord auprès de ma famille !

NORIAnoria
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	 J’adresse un message public au monde entier pour 
le proche avenir. Sur le monde moderne, sur la technologie. 
Aujourd’hui. Les chercheurs et les scientifiques cherchent 
toujours à améliorer les machines de demain pour faciliter 
notre quotidien. Mais la chose qu’on ne sait pas c’est qu’il y a un 
danger derrière tous ces objets connectés. Le monde robotique 
veut prendre le pouvoir sur les personnes humaines et contrôler 
nos vies.
	 Conclusion : je vous demande de mettre l’aspect humain 
en avant et ne jamais oublier les vraies valeurs de la vie : le 
savoir, la connaissance, le partage et surtout la force de la 
nature.
	 Les personnes riches en veulent toujours plus mais la 
nature aura son dernier mot à dire.
Morale de cette histoire : vivre le moment présent jusqu’au 
bout ; et oublier le monde virtuel.
	 Fin de l’histoire.
	 La suite dans un prochain épisode.
	 Mais la suite vous la connaissez déjà. C’est à vous de 
continuer de dire ce que vous pensez et voulez pour ce futur. 
Pour cet avenir.

Nous sommes en 2030, l’année où tout bascule. Avec les 
nouvelles technologies, tout fonctionne bien. Les jours passent, 
mais d’un coup, c’est le KO. L’électricité ne fonctionne plus. 
On utilise alors des générateurs, jusqu’à la dernière goutte 
d’essence. Et c’est la panique totale. Les gens essayent de vivre 
comme au Moyen-Âge, en utilisant des chevaux pour se déplacer 
dans les rues. Ils utilisent des parcelles de terrains pour faire 
un jardin de légumes, pour se nourrir. Et pour s’approvisionner 
en eau ils vont chercher de l’eau dans une source et remplissent 
des bidons d’eau et les ramènent chez eux.

Un an passe.

Le monde entier comprend que les riches ont détruit la 
planète avec leurs robots, et qu’ils sont seuls, entre eux. Les 
gouvernements sont impuissants face à ces événements.

Notre terre mettra fin à cette vie de douleur. Elle explosera en 
milliard de morceaux et disparaîtra de notre système solaire.

DANIELdaniel
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Ma maman habite sur Paris. L’été elle prête son appartement. 
Ainsi, un été j’y ai séjourné avec deux amies. Un soir, on a été 
pris par un fou rire.
J’aime les fleurs, leur beauté, leurs couleurs, leur morphologie. 
J’aimerais connaître leur langage.
En traversant une rue, je vois un écureuil sur mon chemin. Je 
suis bouche bée.
Je donne rendez-vous à des amis pour marcher le long de la mer. 
Nous admirons les mouettes, quelques cerfs-volants.
En vélo, je rejoins des amis pour passer avec eux des nuits à la 
belle étoile. Une amie nous distrait les soirs autour d’un feu en 
jouant à la guitare.
Je marche dehors avec un groupe. J’admire le paysage.

2030. Nous sommes en été. J’invite des amis à dîner. Le dîner 
est froid : jambon, salami, surimi, tomates. En dessert, nous 
avons du fromage blanc, des fruits, de la compote. Après, on 
sort dans le quartier. Puis à la tombée de la nuit, chacun regagne 
son domicile à pied.

2030. Je vais dans une boulangerie-pâtisserie. Je me régale des 
yeux tout d’abord. Que c’est beau, aéré, lumineux, reposant. 
Lorsque je mange un gâteau je le reçois comme un cadeau. C’est 
tellement délicieux que je souhaiterais que le bon goût reste 
indéfiniment dans ma bouche. C’est malheureux en soi que ce ne 
soit pas possible mais c’est un des moteurs de la vie. Je n’ai pas 
de mémoire de mon passé, cependant je me rappellerai toujours 
les goûts des gâteaux. Avant mon indépendance, ma maman 
m’a toujours freinée voire interdit d’en manger. Une pâtisserie, 
pour moi, je reste accro. Au fond de moi, elle est comme une 
amie ou un doudou. Est-ce le manque d’amour de mes parents, 
petite, que je rattrape maintenant ?

ÉLODIEélodie
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Mon premier chantier a eu lieu à Domme, en Dordogne. C’était 
pour rénover les remparts du château du roi, en 2010, en août. 
Festival de musique de Saint-Aulaye, en août, en même temps 
que la remise en état d’un chemin, en 2011, participation à 
l’organisation du triathlon du lac des sapins — juin 2011. En 
2012, au mois d’avril, chantier à Halle, en Allemagne pour 
faire une fresque et commencer la rénovation d’un immeuble 
et son isolation par l’extérieur. En 2012, chantier rénovation 
des vestiges d’un cimetière et d’une église sur un terrain 
privé à Montclarc dans l’Aveyron, en septembre. En 2012, 
au mois de mars, échange de jeunes sur l’écologie, à côté du 
Mans. En septembre 2013, à Nîmes, rénovation d’un mur en 
pierres sèches. En 2014, festival du roman noir et policier 
de Frontignan, en juin, et en juillet, chantier au-dessus de 
Galinagues, construction d’un poulailler en bois. Puis chantier 
à Rennes-Les-Bains, rénovation du fauteuil du diable, en 2015. 
En 2016, chantier en avril, rénovation de la sacristie de l’église 
de Gazax-et-Baccarisse. En juin, chantier à Luz-Saint-Sauveur. 
Rénovation d’une rue pavée à Bassoues dans le département du 
Gers. Rénovation d’un mur. Et en août, rénovation du parvis en 
pavé de l’église d’Asté. Asté et Luz-Saint-Sauveur se trouvent 
dans le département des Hautes-Pyrénées. En 2017, à Saint-
Martin-d’Armagnac dans le Gers, rénovation d’un mur d’église 
et de la jambe de force de l’église. En 2018, rénovation des murs 
de la deuxième église de ce même village. Et en 2020, rénovation 
d’un four à pain à Cayres en Haute-Loire.

Je suis parti à l’aventure. Pour la première fois de ma vie je suis 
parti tout seul à l’étranger, en train, depuis Aurillac. C’était pour 
un chantier, en Allemagne. Ce fut une grande expérience car le 
trajet a été très long. Je suis parti d’Aurillac et je suis passé 
par Neussargue, Clermont, et Lyon, où j’ai dormi. Le lendemain 
matin j’ai continué le voyage de Lyon vers Francfort, Leipzig, et 
enfin Halle où je suis arrivé à 22h. Halle et une ville dans l’Est 
de l’Allemagne.

J’aimerais avoir un métier où je puisse rassembler le travail, 
le voyage, l’utile et l’agréable, comme être écrivain, musicien, 
chanteur, humoriste, acteur, sportif de haut niveau, politicien. 
Mais je préférerais être musicien ou acteur car j’aime voir des 
nouvelles villes et des nouvelles personnes tous les jours.

FLORENTflorent
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Avis à la population. Je voudrais qu’on retrouve une vie comme 
avant. Pouvoir se promener sans les masques, être libre de ses 
déplacements, avoir le droit de faire la fête comme on veut, 
rouvrir les frontières pour que je puisse rentrer chez moi pour 
les vacances. Et avoir la paix avec ce virus ! Vive la liberté !

Je pars le matin, il est 7 heures. Je vais chercher de la nourriture 
pour la journée. Je marche jusqu’au champ où trouver la 
nourriture cultivée. Je ne sais pas qui la cultive, elle est là. 
C’est un miracle. Je continue de marcher avec ma nourriture. 
Je marche des kilomètres et des kilomètres à la recherche d’un 
endroit où il y a de l’électricité, comme chaque jour depuis 15 
ans. Je ne sais toujours pas où la trouver. Et soudain, le 15 avril 
2036, je retrouve la lumière. Ça se passe dans un petit village 
qui s’appelle La-lumière-des-villages. Là ils ont de l’électricité. 
Je reste là. Je m’installe ici.

Je pars à 8 heures du matin. Direction les îles. Huit mille 
kilomètres en voiture en passant par une autoroute qui traverse 
l’océan. C’est un tunnel de huit mille kilomètres, le voyage 
dure huit heures trente. Une heure avant la fin du voyage on 
commence à voir apparaître le relief des îles qui signale qu’on 
est proche de l’arrivée. Le tunnel arrive à l’entrée de l’île. C’est 
la Guadeloupe.

GAËLgaël
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jérôme aldon

C’est le printemps, mars 2021, les fleurs refleurissent et sont 
très parfumées.
Les jonquilles, les jacinthes, les tulipes et les narcisses 
refleurissent et sont très parfumées.
Au jardin, je mets le cordeau, je brosse la raie avec une serpette.
Je sème les graines de betteraves rouges sur la terre et je referme 
la terre avec la main plate.
J’arrose avec l’arrosoir, avec une paume.
J’arrache les piquets du cordeau.
Les graines de betteraves rouges boivent l’eau.
Je plante des oignons, des ails et des échalotes bien serrées.
Je repique les salades, les choux et les betteraves rouges.
Je mets de la paille sur la terre au milieu des plantes, des choux, 
et j’arrose avec l’arrosoir.
Marie-Claire dit de ne pas arroser les feuilles, il faut arroser les 
pieds.
Dans la serre, je prends les sacs de terreau universel, je coupe 
les sacs de terreau universel avec des ciseaux.
Je prends une pelle à main et j’ajoute de la terre au terreau 
universel qui était sur le sac.
Je prends les godets et j’enlève ceux qui étaient dans le bac. Je 
dispose les godets et j’ajoute le terreau et je prends le sachet 
de graines de courgettes, de potimarrons, de courge et de 
concombres.
Dans chaque godet, je sème une graine.
Je prends une cagette et je mets les godets sur la cagette et je 
mets la cagette sur la table en plastique.
Et j’arrose sur le plastique.
Étienne a commandé la nouvelle serre en plastique dur.
Il fait beau.

Une femme se promène dans un poulailler et les oies ont déchiré 
sa jupe. Les oies ont mordu ses sandales.

JÉRÔME ALDON
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pierre-françois morel

2030. Les maisons, les routes, et les véhicules, sont 
phosphorescents. Ils sont chargés en phosphore, pour stocker 
la lumière solaire pendant la journée, et pour restituer la 
lumière solaire pendant la nuit. La nuit, on utilise des lunettes à 
infra-rouge, et les chats sont parfois les yeux des humains. Les 
réverbères fonctionnent au gaz. Les hydroliennes et les barrages 
produisent des réserves d’hydrogène isolé. Un moteur à gaz 
facilite ce processus. Les véhicules et la plupart des industries 
fonctionnent à l’hydrogène et au gaz. En ce qui concerne les 
éoliennes et les capteurs solaires photovoltaïques, ils sont 
à proximité de cours d’eau, et peuvent extraire l’hydrogène 
de l’eau ; un peu de gaz est nécessaire pour le processus. 
La batterie des voitures est remplacée par une manivelle, 
comme autrefois. Les pompes à chaleur consomment un peu 
d’hydrogène ou de gaz. Les grandes industries, les fusées, et les 
bateaux, fonctionnent avec des moteurs nucléaires à fission. Ces 
moteurs nucléaires à fusion sont beaucoup moins dangereux et 
beaucoup moins polluants que ceux à fusion. Certains trajets 
et transports s’effectuent grâce à des Montgolfières, sinon de 
manière fluviale. Les journées estivales, des capteurs solaires 
thermiques permettent de chauffer de l’eau. Le plastique à 
base de pétrole est remplacé par du chanvre, ainsi que par du 
plastique à base de betterave ou d’algues. La communication sur 
de longues distances s’effectue à l’aide de pigeons voyageurs, 
ou de signaux de fumées, ou la nuit grâce à des micro-fusées 
colorées pour feux d’artifices, ou la nuit grâce à des ampoules 
colorées clignotantes fonctionnant au gaz. Un genre de morse 
est utilisé.

2030. Les consciences se sont éveillées. Les cœurs se sont 
ouverts. Les visages se sont illuminés. Les anciennes prophéties 
se sont réalisées. Les sagesses ancestrales ont atteint un nouvel 
âge d’or. Les annales akashiques — d’Inde — et kabbalistiques — 
juives — ont été révélées. L’humanité s’est libérée de son karma. 
La maladie, la vieillesse, la guerre, la souffrance, et la mort, 
appartiennent aux légendes passées. Les tétraplégiques peuvent 
marcher, les non-voyants ont retrouvé la vue, les pauvres 
peuvent manger à leur faim, les morts ont ressuscité. Une force 
mystérieuse est descendue du ciel. Cette force balaye toute 
peur, toute colère, toute souffrance, tout chagrin. Cet Esprit 
Saint, ce nirvana, nous l’attendions depuis des millénaires. Les 
Britanniques ont retrouvé le roi Arthur. Les Français ont retrouvé 
Vercingétorix. Les Galiléens ont retrouvé Yeshua. Les Hindous 
ont retrouvé Krishna. Les Népalais ont retrouvé Rham Bahadur 
Bomjon, successeur de Bouddha. Les Tibétains ont trouvé un 
libérateur. Les Palestiniens ont retrouvé Muhammad. Le peuple 
hébreu a retrouvé un nouveau prophète. Des civilisations extra-
terrestres viennent nous rendre visite. Elles nous ont rendu 
visite dans le passé, et nous les avons considérées comme des 
divinités. Elles nous expliquent qu’elles ne sont pas supérieures 
à nous, et que nous ne sommes pas supérieures aux animaux. Les 
humains forment des tribus dans la nature, vivant en autarcie. 
Des groupes de prière et de méditation sont omniprésents.

PIERRE-FRANÇOIS MOREL
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Je retiens bien toutes les dates des gens qui partent d’Escolore, 
et aussi les anniversaires.
Sandrine est partie le 15 février 2020.
Marine est partie le 29 janvier 2020.
Ludivine est partie le 29 janvier 2020.
Guillhem est parti le 24 novembre 2019.
Stéphane est parti en novembre 2020.
Willy est parti en juillet 2019.

Après le foyer Escolore j’aimerais aller au foyer Richelieu. Mais 
avant je dois trier mes affaires. J’ai déjà fait un stage à Richelieu 
et ça m’a plu. Moi j’aime me promener dans les rues de Clermont-
Ferrand. J’aime la cafétéria de Richelieu. Je connais des gens à 
Richelieu et j’aimerais les retrouver. Après Richelieu, j’aimerais 
aller au foyer… à Thiers.

Je suis rentré à Escolore jeudi et vendredi j’ai travaillé à l’atelier 
d’Habib et Fabienne.

J’entre dans un magasin. Je vais acheter une bouteille d’Orangina. 
Ensuite je passe à la caisse, je donne l’argent à la caissière. Je 
sors du magasin et je cherche la voiture. Agnès la copine de 
Pascal, et Lionel, sont sortis dimanche avec Naoëlle.

LIONELlionel
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On est en cuisine. Avec des amis on est en train de préparer une 
galette. On met la fève dans la pâte. On recouvre le tout d’œuf et 
de chapelure. On met la galette au four et hop, on va la déguster 
à quatre avec tous les amis !

Mila, c’est la petite chienne à mes parents. Elle me manque, 
de temps en temps. Quand je descends les escaliers ou que je 
touche quelque chose ou n’importe quoi elle aboie. Je lui dis 
« Lila, chut panier », mais dès qu’on essaie de la remettre à sa 
place, elle aboie.

Une fois sur Billon je traverse et je dis « qu’est-ce que c’est 
que ce bruit ? » D’un coup je me retourne et il me fait peur en 
accélérant avec sa moto. J’ai eu peur j’ai dit « il est pressé ou il 
est pas pressé ». Moi j’ai vu qu’il était pressé.

En revenant de Sourdeval j’ai vu une biche traverser devant la 
voiture. Et j’ai demandé à ma grande sœur pourquoi elle avait 
fait ça et elle m’a expliqué que c’était pour traverser dans le bois 
qu’il y a de l’autre côté. C’était mon papa qui avait la voiture 
en main. Moi j’ai dit « Oh ! C’est drôle de voir une biche à cette 
heure-là. » C’était un dimanche en plus.

Je suis dans le train. Je rencontre un contrôleur pas très sympa, 
un peu grincheux, quand je lui demande un service, je lui fais 
voir mon billet de train. Je lui dis « excusez-moi je suis mal-
voyant », je lui montre mon billet de train et il me dit « C’est bon 
c’est bon, vous pouvez passer. »

Ça se passe dans un champ plein de fleurs. Il fait beau. Je me 
promène. Tout d’un coup je vois un lapin sortir de son terrier. Je 
pars en courant car il me poursuit. Et je me dis : « D’où il vient 
celui-là ? Qu’est-ce qu’il me veut ? »

Je suis dans la forêt. Il y a des sapins et plein d’arbres. Tout 
à coup sur mon chemin je m’arrête : je vois un perroquet de 
toutes les couleurs. Je continue mon chemin et je vois qu’il me 
suit. Je m’dis « Qu’est-ce qu’il veut ce perroquet ? » J’ai pas de 
pain sur moi, comment je fais ?
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Je suis sur un chemin et je rencontre un hérisson. Je dis : 
« Qu’est-ce qu’il fait là, lui ? Est-ce qu’il est perdu ? Est-ce qu’il 
cherche sa petite famille ? »

Je travaille dans un C.A.T. Je suis mal-voyant. Je me déplace 
avec une canne blanche. Je ne vois que d’un seul œil. Quand 
j’étais petit ils m’ont brûlé le nerf optique et depuis ça je ne vois 
plus que de l’œil droit.

Agnès et moi nous ne sommes pas mariés mais nous dormons 
tous les deux dans le même studio à Escolore. Mon studio il 
sert de salon pour me détendre avec de la musique ou la télé. À 
chaque fois le dimanche on mange chez moi.

Je suis dans mon studio. Je fais du rangement. Il est 10 heures. 
Je range mes affaires. Je passe un coup de balais dans la 
chambre. Les éducs sont en train de préparer les sandwiches. 
Je pense que dans leur tête ils se demandent pourquoi il n’y a 
plus d’électricité. C’est une question qu’on se pose nous-mêmes. 
Même le directeur ne sait pas. Peut-être que c’est une panne 
de courant qui dure depuis neuf ans. Je me demande comment 
les collègues font, depuis neuf ans, pour voir dans les escaliers 
quand il n’y a pas de lumière. Les véhicules sont sur le parking, 
immobiles. Mais nous on continue de marcher, on fait du vélo, 
on fait du foot, et on joue à la pétanque. Et on fait de la gym.

PASCALpascal
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tony coupat

Le métier que je souhaiterais faire c’est forain, avec un gros 
manège à sensations fortes. Le manège s’appelle Le Maximum. 
C’est un grand bras articulé qui emmène ses passagers à 
60  mètres de haut en faisant des loopings à 120 kilomètres 
heure. Il peut emmener huit personnes par tour. La place où 
j’aimerais être, c’est dans la cabine pour parler au micro, mettre 
de la bonne musique et faire tourner cette magnifique grosse 
machine. Et se déplacer dans toutes les villes de France pour 
monter le manège, pour faire les fêtes foraines.

J’ai perdu la vue à dix ans en 2001. Il fallait que je me réadapte 
à l’environnement, aux déplacements. Avec l’ouïe, le toucher 
et le sens des masses. Mon papa m’a dit qu’il ne fallait jamais 
baisser les bras, et aller de l’avant, c’est pour cela que je fais des 
choses impossibles, comme faire du vélo, aller à la pêche, faire 
du bricolage, utiliser une scie à bois, une perceuse. Et quand je 
me déplace dans la rue avec ma canne, j’ai développé un autre 
sens qui s’appelle le sens des masses. Qu’est-ce que le sens des 
masses ? C’est quand je me déplace dans la rue. Je sens qu’il 
y a un mur, je sais s’il est haut ou bas, j’appelle ça le sens des 
masses.

Aujourd’hui nous sommes en 2030, il est 14 heures. On 
m’annonce qu’il n’y a plus d’électricité. À ce moment-là je suis 
chez moi sans chauffage, sans lumière. Et j’invente une machine 
qui fonctionne avec des déchets végétaux et des restes de 
nourriture. À ce moment-là j’appuie sur le bouton pour mettre 
la machine en route, et la lumière fut, et je suis content !

Nous sommes en 2023, j’aimerais que les trains soient moins 
chers pour voyager. Même s’il y a des cartes de réduction, c’est 
quand même cher ! Il faut que la SNCF arrête d’être en grève car 
ils sont payés plus que nous, rien qu’en conduisant des trains.

TONY COUPAT
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Je me réveille tôt. Je m’apprête à sortir et passe par la salle de 
bain.

Je me regarde dans la glace et je ne me trouve pas jolie. Pour me 
rafraîchir, je laisse couler l’eau et me rince le visage. Une fois 
la toilette de chat faite, je cours à mon premier rendez-vous. Je 
vais retrouver mon amoureux.

J’attendais excitée la venue de mon frère. Soudain, un klaxon 
retentit. Il arrivait pour mes dix-sept ans. Il me surprenait 
en m’invitant à Quimper sur son bateau. J’éclatai de joie et je 
l’aimai.

Lors d’une sortie à la pâtisserie, m’offrir une explosion de 
douceurs sucrées, un mélange de trois chocolats éclatant en 
bouche. Ce plaisir ne ressemble à aucun autre et j’aimerais 
partager ce moment délicieux avec des gens que j’aime.

Un de mes nombreux rêves d’enfant, d’adolescente et de femme, 
a été de faire le tour du monde et notamment de découvrir les 
Sept Merveilles du Monde. Avide de connaissance et curieuse, 
j’ai voyagé dans les sept pays. Le voyage était adapté à mes 
moyens. Je n’ai pu voir aucune des Sept Merveilles du Monde. 
Mais me voilà enrichie de découvertes, de rencontres, et je suis 
revenue autre de ce voyage. Mes rêves se réaliseront peut-être 
un jour.

Pérignat-ès-Allier
FOYER OCCUPATIONNEL 
CROIX MARINE



TENIR JOURNAL JANVIER-MARS 2021 • 19

claire perot

Cela commença après l’achat d’un petit cocker qui faisait des 
petits bonds dans une boutique de fleurs à Paris. Puis mon 
père emmena ma mère en Corrèze où elle tenait un élevage de 
chiens puis un élevage de perroquets. Toute cette démarche 
d’élevage et de reproduction des animaux a été faite dans un 
soucis de préservation des espèces, notamment celles en voie de 
disparition. Sachant tout ceci, une classe de BTS protection et 
environnement de la nature souhaita nous rencontrer.

L’avenir du Battement d’Ailes. L’association montée par un 
couple d’amis comprend restaurateurs et agriculteurs, avec des 
logements (tels que des yourtes). Elle a mis en confiance les 
personnes qui y travaillent, en leur apportant la prospérité et la 
reconnaissance de leur travail. De là sont nées des tas d’idées. 
Ainsi ils proposent des paniers paysans. Ils ont construit une 
cuisine en terre en paille. Il ont aussi des moutons qui désherbent 
les prairies. Dans le futur, ils vont faire travailler des bénévoles 
pour les aider à faire vivre leur association.

Installée dans un tipi au plein milieu des bois, la construction 
est faite de tas de petits bois que j’ai scié. Je dors sur un tapis 
fait de mousse végétale et de quelques couvertures. Le feu que 
j’entretiens en ce printemps me donne tellement de chaleur. Je 
me nourris de racines, de petits fruits et de noisettes. Je vais 
également à la rivière, plus bas, où je pêche quelques poissons. 
Hmm, qu’il est bon d’être un ermite en ces temps si difficiles.

Feux de Forêts. Dans le maquis, je sens cette odeur de fumée. 
Les arbres crament la terre et la forêt s’embrase dans le vent 
frais. Le feu se déchaîne sur les rangées d’arbres plantés là il y 
a vingt ans. Nous allons tout mettre en place pour reboiser cette 
forêt.

J’arrive sur place. Un salon calme. Quelques personnes passent. 
Le linge vient d’arriver et les gens le récupèrent, préalablement 
lavé, repassé. Autour, juste Jean-Claude, un ami de cinq ans, 
qui reste à mes côtés pour fumer. L’AMP présente se charge du 
téléphone et des écrits pour les résidents. On range plusieurs 
objets, notamment mon diffuseur d’huile — je bénéficie d’un 
accompagnement pour des problèmes pulmonaires. La journée 
passe…

CLAIRE PEROT
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Quand je regarde la photo de mariage de mes parents, une 
émotion m’envahit.

Après tant d’années et quatre marmots, la séparation est venue.

La vie continue et chaque membre de la famille prend son propre 
chemin.

La mort, la mort me paralyse.

Toute mon enfance j’étais baladé au milieu des médecins en 
pensant ne pas ressortir de cet hôpital et rester couché sur un 
lit et être branché à des dizaines de machines toute ma vie. Pour 
moi tout ça c’est un cauchemar que je fais toutes les nuits en me 
réveillant en hurlant et plein de sueurs. 

J’ai peur pour mon opération, d’y rester, mais je fais confiance 
au médecin.

Mon désir le plus profond est de m’évader dans un lieu féerique, 
voir des créatures imaginaires et ne plus revenir dans notre 
monde d’horreur, de violence et de peur.

La haine que je ressens contre la violence. La haine ressemble à 
l’horreur de la guerre. Les enfants ont peur de devenir orphelin.

La Corse, nommée « Île de Beauté », sent à chaque saison un 
parfum différent et si mélancolique. Le parfum du maquis, en 
été. Le parfum des châtaignes, en automne. Chaque parfum est 
une odeur de voyage.

Aujourd’hui lors de la promotion de mon roman édité à 400 mille 
exemplaires, je vis mon heure de gloire.
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david du plantier

J’imagine un organisme humanitaire luttant contre la faim en 
Éthiopie et une guerre civile dans d’autres pays africains.

2025. Voilà cinq ans que je vis dans une ferme dans le Nevada. 
Depuis que je suis arrivé il n’y a plus d’électricité ni d’essence. 
Pour produire de l’électricité, je récolte l’eau de pluie avec 
la batterie d’une voiture reliée à un panneau solaire, et pour 
produire l’essence je cultive des tournesols et j’utilise leurs 
racines.

Clermont-Ferrand de nos jours. Cette ville est au centre de 
l’Auvergne qui est entouré de 80 volcans dont le plus haut se 
nomme le Puy-de-Dôme, endormi depuis des milliers d’années. 
Un beau dimanche, des secousses sismiques se font ressentir, 
suivi du réveil des volcans avec une coulée ardentes détruisant 
toute la ville et ses habitants.

Je suis assis sur le divan de Ruby. Une infirmière discute avec 
l’homme d’entretien du foyer puis ils s’éclipsent chacun de leur 
côté. La télévision est éteinte. Un AMP est sur l’ordinateur du 
bureau puis s’éclipse aussi. Dehors, le ciel est bleu et le soleil 
brille comme une lampe. Sur la pelouse, un petit moineau picore 
quelques vers.

DAVID DU PLANTIER
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J’ai très peu dormi, comme à l’ordinaire. J’ai fait d’horrible 
cauchemars. Je me réveille en sursaut.

Je me lève très tôt le matin, tout est silencieux. J’ai donc le loisir 
de siroter tranquillement mon premier café.

Je sors de ma chambre au moment où je constate par le rai de 
lumière sous la porte qu’une personne s’anime dans le salon.

La nuit est enfin finie, je vais penser à de quoi la journée sera 
faite tout en buvant mon premier café. Le téléphone sonne, 
c’est mon cher ami Bruno qui vient rompre cette sensation de 
solitude qui me ronge.

Je viens de faire un long voyage en car. Je suis arrivée à Rome. 
Un homme que je ne connais pas m’interpelle, c’est un faux taxi. 
Ce dernier m’amène à l’adresse que je lui indique. Je me retrouve 
devant cette porte, et je sens la joie m’envahir : je suis en Italie, 
pays cher à mon cœur. J’ai pour ambition de m’installer en ce 
lieu.

J’évoquerai ici les plus belles années que j’a passé avec mes amis 
à l’époque de mes études secondaires. Nous formions un petit 
groupe de quatre (trois filles et un garçon) que l’on avait appelé 
le quatuor infernal. Ensemble nous avons fêté nos dix-huit ans 
à tour de rôle. Nous avons vécu des moments merveilleux, nous 
étions inséparables. Mais la vie ensuite nous a un peu éloignés. 
Ce que je regrette beaucoup.

Contrairement à mes études secondaires, mes années passées 
au collège ont été un véritable supplice. J’étais la risée de ma 
classe pour diverses raisons, ce qui entraîna un redoublement. 
C’est pourquoi aujourd’hui je déteste la moquerie. Ce qui me fait 
penser à un clip d’Indochine qui a été censuré. Le clip montre un 
enfant crucifié par les autres élèves de sa classe. Rien ne vaut 
l’amitié.
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Onze septembre 2001, par un bel après-midi ensoleillé, les 
États-Unis connaissent l’horreur. New-York, il est 15 heures, 
deux avions percutent les deux tours du World Trade Center. 
Attentat d’une longue série revendiquée par les sympathisants 
d’Al Quaïda. La ville est envahie par une épaisse fumée. 
Des hommes et des femmes courent en tout sens. La peur et 
la panique secouent la ville. Les deux tours ne sont plus que 
cendres. Une question se pose. Pourquoi ?

Une petite fille qui vit de l’autre côté de la terre saute dans les 
flaques d’eau. Elle a un sourire magnifique. Tout le monde a 
enfin accès à l’eau potable. Les enfants vont à l’école au lieu 
d’aller chercher de l’eau.

									       
	 Chers compatriotes,
	 Nous sommes en 2021, date qui peut faire frisonner. 
Pourquoi ? On pourrait donner plusieurs réponses.
	 Aujourd’hui ici et maintenant, en France, tout paraît 
couler à flot. On ouvre un robinet et on a de l’eau à profusion, la 
nourriture dans les magasins en surabondance, etc.
	 Et pourtant l’homme — dit moderne à ce qu’il paraît — 
qu’il soit français, italien ou américain, gaspille à tous vents 
comme si ça paraissait normal. Que ce soit l’eau, l’alimentation.
	 Je m’insurge !
	 De quel droit pouvons-nous encore vivre de cette façon !
	 En 2021, que d’inégalités dans ce triste monde ! Pourquoi 
les uns mangent à leur faim, étanchent leur soif, et d’autres non.
	 Il faut sonner l’alarme !
	 Les uns gaspillent et les autres regardent !
	 Dans ce monde capitaliste qu’est le nôtre, la pauvreté 
tiraille les uns, et les autres mangent dans l’opulence
	 La précarité touche tant d’individus dans le monde 
occidentale
	 Pourquoi les richesses ne sont-elles pas partagées entre 
tous ? Le monde tomberait-il alors dans le communisme ?!

Août 2050. Le Sahel voit arriver des humanitaires au sein de ce 
désert.
Il fait une chaleur torride, insupportable, irrespirable. Les 
autochtones sont heureux : les humanitaires ont trouvé de l’eau 
à l’aide d’une baguette de sourcier.
L’eau jaillit, une fontaine est née. La chaleur est devenue ainsi 
plus supportable, enfin.
Les humanitaires sont vus comme des héros des temps modernes.
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isabelle b.

Les centrales nucléaires ont fermé définitivement, on ne peut 
plus exploiter le pétrole. Une nouvelle vision de la vie naît.
Comment occuper les longues soirées d’hiver  ? Nous avons 
recours aux bougies et nous lisons à voix haute de tendres 
romans.
Le feu crépite dans la cheminée du salon, ancienne et nouvelle 
façon de se chauffer.
Les voitures, avions, trains, ont disparu, au profit du vélo, de la 
trottinette et autres engins de locomotion.
Nous apprenons à cuisiner différemment.
C’est toujours bon de manger des crudités.
Plus personne ne mange de viande.
L’existence est devenue moins stressante, plus gaie.

Nous vivons dans le Puy-de-Dôme en Auvergne. Un désastre se 
produit : les volcans sortent de leur torpeur.
La lave jaillit, des nuages de fumée apparaissent, s’ensuivent de 
gigantesques incendies.
Personne n’est épargné.
Il faut fuir pour aller où : nous revivons ce que les Italiens ont 
vécu à la suite de l’éruption du Vésuve.
En Auvergne, nous devenons des statuts de pierre telles que j’ai 
eu l’occasion d’en voir à Pompeï. Les futurs archéologues de l’an 
3000 essaieront de reconstituer nos coutumes, notre façon de 
vivre, à l’aide de leurs fouilles.

Nous y sommes : l’an 3000.
Des archéologues d’un nouveau genre atterrissent en Auvergne.
Ils sortent de leur capsule. Les voitures n’existent plus sur terre. 
Dans la nouvelle ère, on ne conduit plus. Les seules voitures 
qui demeurent au pied des volcans ne sont que des épaves et 
les archéologues se demandent à quoi pouvaient bien servir ces 
objets. 	
Dans les ruines des maisons ou des appartements tout semble 
étrange. Des assiettes, des bols, des casseroles. Mais que sont 
ces objets ? En 3000, on ne cuisine plus. On avale des gélules qui 
constituent la seule alimentation.
Les archéologues, toujours vêtus de combinaisons spatiales, 
s’interrogent sur l’usage des vêtements portés par des individus 
d’une autre ère.
Que le monde a changé depuis ces irruptions volcaniques !

ISABELLE B. 
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Quand je me lève, je n’ai pas le temps de me rappeler le rêve que 
je faisais. Quelque chose me dit qu’il faut que j’aille déjeuner. 
J’ai de la chance, la cuisine est juste au bout du couloir. Mais 
avant de sortir de ma chambre, il faut que je prenne une douche.

Et des virus viennent s’ajouter à toutes les maladies déjà 
présentes dans le monde. Les gouvernements nous confinent 
dans des réserves. La France capitaliste me mine le moral, mais 
c’est aussi un bon test pour les générations que nous sommes 
afin de penser aux générations futures.

La légèreté de l’air par beau temps fait remonter la poussière 
du pot d’échappement faite par les voitures qui circulent nuit et 
jour. Elles m’empêchent de respirer le grand air même dans un 
petit village comme Pérignat-sur-Allier.

La mort est un sujet tabou. Parfois. Pourquoi ne demandons-
nous pas à chacun comment il imagine la mort d’un être cher, 
ou sa propre mort, ou la mort d’un inconnu. En organisant une 
célébration comme un moyen de se rassembler et de faire la 
fête en l’honneur des défunts. En faisant une messe festive et en 
buvant un pot en commun, en partageant tout ce que chacun et 
chacune a apporté.

Moi je voudrais que tous les enfants aient une place dans ce monde 
de brutes, de voitures, de trains, d’avions, et qu’ils puissent 
s’épanouir sans problème comme c’était au commencement, et 
qu’ils soient tous et toutes choyées pour un avenir meilleur que 
le nôtre. Mais je crains que ce ne soit pire et que les inégalités 
perdurent jusqu’à une catastrophe mondiale.

Pourvu que ça continue comme ça avec la sécurité sociale et 
encore mieux : que les personnes fragiles aient le droit de 
voyager accompagnées par des personnes spécialisées qui les 
aident à s’épanouir tout au long de leurs vies futures, et à leur 
faire découvrir d’autres cultures.

La maladie incurable de la psychose et de la schizophrénie vient 
peut-être d’un manque de conscience à cause des drogues et de 
la décadence du système capitaliste. Contre cette maladie il y a 
des médecins à vie.
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Trop de politique tue la politique. Les mouvements de lutte 
changent en fonction des gouvernements. Plein de monde risque 
encore de se retrouver à la rue. Les logements coûtent chers.

Avec une dictature fasciste en France les cultures des différents 
courants démocratiques sont éliminées. Il n’y a plus de place 
pour les loisirs. Les hommes et les femmes sont séparées selon 
leur morphologie et leur aptitude à travailler pour le pouvoir 
fasciste, comme des esclaves. Plus de salaires pour les paysans 
et les ouvriers. Ceux-ci marchent à la baguette et travaillent 
seulement pour la noblesse de sang, et de fer, et de ciment…

Nous sommes le 1er mai, la Fête du Travail a encore lieu mais il y 
a dix millions de chômeurs. Ceux-ci se sont ligués autour de tous 
les syndicats de travailleurs. La manif a été prévu à l’avance de 
façon à ce qu’il n’y ait pas trop de casse. La gendarmerie ouvre 
la route des Champs-Élysées. La CGT suit, ainsi que tous les 
groupes de travailleurs de gauche, d’extrême-gauche et même 
centriste. Au Champ de Mars se rassemblent tous les groupes 
d’extrême droite, du Rassemblement National aux royalistes, 
bien encadrés par leur service d’ordre de Skinhead. Tout a l’air 
bien calme. Ils sont eux aussi très nombreux.

Sans énergie fossile ou industrielle nous voilà revenus à la fin 
du Siècle des Lumières. Retour à la terre et au feu sans eau. Ou 
au contraire trop d’eau : nous voilà devenus nous aussi des boat-
people sur l’eau. Ou de retour à la ferme rurale catastrophique.

Neuf mars 2021. Aujourd’hui le soleil brille et j’espère pour 
longtemps. Des hommes et des femmes vivent et travaillent 
comme ils peuvent selon leurs compétences mais la lutte de 
classe perdure et le pognon manque. C’est très dur, avec ou sans 
argent minimum. L’AH — Aide Handicapés — c’est juste pour se 
loger, se vêtir et s’instruire et manger. Nous sommes considérés 
comme des assistés et c’est bien vrai ! Mais le handicap est tout 
aussi vrai et n’est pas toujours visible !

Aujourd’hui, je vois que ça s’agite partout dans ce foyer, comme 
dans tous les foyers. Le soleil brille et d’ici je vois le plateau de 
Gergovie à droite, et la statue de la Vierge de Monton. Malgré le 
fait que j’ai grandi dans cette région, sans y être resté toujours, 
je découvre plein d’endroits que je ne connaissais pas.

THIERRYthierry
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Nous sommes assis sur un banc dans le bourg médiéval, les rues 
sont d’époque, faites de galets, les maisons aussi sont d’époque, 
avec des gros blocs de pierre. À notre gauche se trouve une 
petite place entourée de grandes maisons d’époque, avec plein 
de petites rues qui partent dans toutes les directions.

… on a parlé de l’éducation des enfants...
… on a dit qu’on appartenait quand même à la société...
… on a parlé des relations homme-femme, est-ce que c’est une 
appartenance ou pas...
… on a parlé des appartenances à une religion, ou à un pays, des 
appartenances à quelque chose de pas physique…

CLÉMENT

Billom
SALLE GEORGES BATAILLE

clément
Aujourd’hui c’est le marché. J’ai vu une dame avec une 
marionnette. Puis plus loin, un groupe de femmes qui chantaient.

On appartient à personne sauf à soi-même. Une paire de lunettes 
m’appartient. Mon caractère m’appartient. Ma vie m’appartient.

C.M.c.m.
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C’était à peu près en 2006. Je suis originaire de la Haute-Loire. 
Je travaillais déjà sur Clermont-Ferrand. Je n’avais pas encore 
trouvé l’âme sœur, chaussure à mon pied comme on dit, et j’avais 
encore l’habitude d’aller les samedis soirs en discothèque ou 
ailleurs. Je connaissais assez bien les discothèques de la région 
autour de Clermont-Ferrand ou autour de Brioude, mais pas 
trop autour du Puy-en-Velay. Moi j’étais originaire de Brioude et 
issu d’un milieu simple, ouvrier, et je trouvais que la mentalité 
de Clermont était assez fière, la mentalité comme à l’Aquarius : 
les gens ne se parlaient pas trop. Et moi je cherchais assez le 
contact des gens, et là je voyais pas de retours. Alors j’ai été 
orienté vers une discothèque qui se trouvait à la limite de la 
Lozère et de la Haute-Loire, ce qui est quand même assez loin 
par rapport à là où j’étais. C’était une discothèque un peu dans 
le style de l’Aquarius, avec quatre salle d’ambiances différentes, 
mais là les gens se parlaient énormément. Même s’ils ne se 
connaissaient pas ils s’abordaient très facilement, et moi je me 
sentais vraiment bien dans cette discothèque. Et j’y allais de 
plus en plus. Et là il y a une personne qui a attiré mon regard, 
et qui m’a émerveillé. Tout de suite il y a eu comme un déclic, 
c’était merveilleux. On s’est pas rencontré tout de suite. On 
s’est regardé de loin. On a apprécié la rencontre à distance déjà. 
C’était impressionnant. Ça ne s’était jamais produit pour moi. 
Et bercés par la musique et l’ambiance, on aimait bien tous les 
deux l’ambiance discothèque années 80, de plus en plus on s’est 
rencontrés. On s’est rapprochés et on s’est reconnus l’un l’autre. 
Même sans vraiment se parler il y avait une communication 
déjà. Et de là, après, on s’est mieux connus, et reconnus. Voilà. 
Ça a été le déclic magique. Un coup de foudre en plusieurs 
fois. On a pris le temps. Il y a eu des circonstances qui ont fait 
que l’on s’est rapproché. On s’est retrouvé tous les samedis 
à cette discothèque qui s’appelait Le Tourbillon — ça a été le 
tourbillon de notre vie, oui. Il y a eu un soir où Marie-Élise avait 
été amenée par quelqu’un d’autre à cette discothèque et cette 
personne n’a pas été très sérieuse. Cette personne n’a pas voulu 
ramener Marie-Élise chez elle, et je me suis trouvé là. Et c’est 
moi qui me suis occupé de Marie-Élise. Je l’ai ramenée chez elle. 
Et c’est parti de là. En 2009 on s’est marié. Elle a bien voulu me 
rejoindre à Clermont-Ferrand. Et après on a acheté une maison, 
on a eu deux enfants. Que du bonheur. Et je le souhaite à tout 
le monde.

	 Monsieur le président de la République, je me permets 
de solliciter votre bienveillance en vous adressant cette lettre 
de réclamation concernant toutes les personnes qui souffrent 
d’un handicap. Des amélioration ont été réalisées, et je trouve 
qu’il reste plein de choses à faire pour améliorer leur quotidien 
et faciliter leur intégration dans la société d’aujourd’hui afin 
qu’elles se sentent mieux reconnues socialement, et surtout 
mieux acceptées. Merci monsieur le Président pour votre action.

DIDIERdidier
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Quand je me lave les mains, je me demande si je lave mes mains 
ou si je lave le savon.

Avancer vers le passé, ou reculer vers l’avenir, j’ai pensé à 
consulter le calendrier que j’ai perdu.

	 Lettre à qui veut la lire.
	 Je ne sais pas pourquoi mais plus la vie avance, plus j’ai 
peur. J’ai peur des apprentis sorciers qui nous entourent. Tant 
que cela se borne à des échanges d’idées, cela passe, mais quand 
cela devient une imposition de règles, cela devient dangereux. 
Opposer les générations entre elles, rendre responsables les uns 
vis-à-vis des autres, accuser les uns par rapport aux autres. Et 
finalement dicter des actions, infantiliser les gens, comme si 
certains avaient tout à apprendre aux autres. La solution est je 
pense dans le partage de nos idées.

Si l’on considère que la vie apporte ou emporte, je peux dire 
que pour ma part la vie m’a beaucoup apporté. Si je suis 
venu au monde dans un pays rempli de soleil, il y pleut aussi. 
J’étais si heureux dans ce pays que j’avais oublié que j’allais le 
quitter un jour. J’étais heureux, oui, mais je laissais mon père 
décédé sur ces terres. Je passais encore quelques années dans 
un pays voisin, moins reposant. Je m’y adaptais bien mais des 
événements cruciaux m’obligèrent à quitter ce pays et j’arrivais 
en France qui est le pays de tous mes parents. Je me réadaptais 
dans une nouvelle vie, en Bretagne, berceau principal de mes 
parents. J’allais pouvoir me fixer, mais non. Des événements 
d’ordre administratif firent que ma mère fut nommée dans le 
Puy-de-Dôme. Nouveau pays, nouvelle réadaptation. Là j’allais 
passer jusqu’à l’heure actuelle toute ma vie. J’allais connaître 
des êtres chers. Mariage, décès, divorce, événements banals de 
la vie, qui font que la vie peut apporter beaucoup de choses mais 
aussi en emporter. Bref, c’est cela une vie.

JEAN-CLAUDEjean-claude
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Je me souviens de mon mariage. En même temps était mêlées 
la joie et appréhension que tout se passe bien. C’était émouvant 
de retrouver tout ces gens que j’aime, surtout mon amie qui 
avait fait le déplacement du Portugal, à l’époque c’était un 
grand voyage. Le bonheur que j’ai ressenti d’avoir ma belle robe 
blanche et de dire oui à l’homme que j’aimais.

J’ai vécu le pire jour de ma vie, le 31 janvier 2006, le jour de 
la mort de ma mère. Je n’avais jamais été confrontée à la mort 
jusqu’à ce jour. J’ai ressenti de la colère et un immense vide 
m’envahir. Toute la famille était réunie mais je me suis sentie 
très seule malgré tous ces gens autour de moi.

Je voudrais parler du plus beau voyage que j’ai réalisé. Nous 
sommes partis mon mari et moi aux Canaris pendant une semaine. 
Premier voyage en avion pour moi, très impressionnant ! Une 
semaine à profiter de la vie — hôtel, resto, découverte de beaux 
paysages. Une semaine à ne rien faire, juste s’occuper de nous. 
Nous espérons pouvoir recommencer cette expérience très 
bientôt.

J’aimerais que soit réparée l’injustice qui est faite aux animaux. 
Les gens peuvent abandonner ou maltraiter les animaux sans 
qu’ils soient inquiétés. Il faudrait que la justice se penche un 
peu plus sur ce problème et que les décisions qui sont prises 
au tribunal — quand les affaires arrivent jusqu’au tribunal ! — 
soient appliquées.

Notre mariage vu par mon mari. Il se souvient qu’on s’est bien 
amusé et qu’on a bien rigolé. Mais il se souvient surtout que 
le traiteur qui nous avait fait le repas avait oublié la pièce 
montée. Nous avons eu la chance d’avoir deux desserts et de 
bons serveurs qui ont réussi à mettre quelques choux sur une 
table où les gens passaient pour aller prendre l’air. Personne n’a 
eu l’air étonné. Ouf. Il se souvient aussi que le lendemain il s’est 
disputé avec son beau-père pour quelques morceaux de pain, 
pour savoir quoi en faire, où les mettre, qui allait les prendre. La 
fatigue donne de l’importance à des choses qui en temps normal 
n’ont pas lieu d’être.

Appartenir ou pas à quelqu’un ?
Pour moi, un objet peut appartenir à quelqu’un, c’est une chose.
Un animal nous appartient parce qu’il dépendra de nous toute 
sa vie
Un être humain, quand il est enfant, est à ses parents, leur 
rôle c’est de l’éduquer dans le chemin de la vie, mais pas de se 
l’approprier comme une chose.
En étant adulte, on fait sa vie en fonction des autres mais sans 
appartenir à quelqu’un.
Tout le monde n’est pas du même avis, je pense qu’on se forge 
son avis pour partie en fonction de sa vie personnelle.

JOESYL joesyl
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J’ai passé le concours de préposée. Oh joie ! Mais il faut partir 
à Paris. Il y avait les enfants qu’il fallait faire garder mais avec 
des enfants très raisonnables mon séjour de quatre mois à Paris 
se passa très bien et fut bénéfique pour le foyer.

	 Chère inconnue.
	 Je te fais cette courte lettre pour t’interpeler et te faire 
prendre conscience de la souffrance de tous ces enfants de 
part le monde, qui sont violés, battus, qui travaillent, et qui en 
meurent

	 Merci.

Je souhaiterais qu’il y ait une ministre comme Simone Veil, qui 
ferait passer une loi pour que les enfants qui se sentent bien 
dans une famille d’accueil puissent y rester. Que l’on ne tienne 
plus compte des liens du sang si les parents ne sont pas capables 
d’assumer leur rôle. Que les enfants ne soient plus battus ni 
violés par leurs parents.
Que les femmes qui sont battues et violées soient vraiment 
écoutées quand elles vont porter plainte, et non moquées. 
Qu’elles soient protégées contre ceux qui les violent et les 
battent. Leurs maris, le plus souvent.
Et aussi : que les mariages forcés ne se pratiquent plus. Surtout 
chez nous.
Et que les petites filles ne subissent plus l’excision dans leur 
pays et chez nous.
Je demande aussi une loi contre la maltraitance animale. Que les 
animaux ne soient pas vendus comme des objets, ni abandonnés 
sur les routes des vacances.

Je me promène avec mon chien et je réunis les voisins pour une 
petite balade.

J’appelle le chien qui est tout content d’aller se promener avec 
sa copine Zouzou et les voisins. Il est 16h et nous rentrons et 
buvons un bon café pour nous réchauffer tous ensemble.

Rapport à savoir si on appartient à quelqu’un ou si quelqu’un 
nous appartient.
Il est vrai que je ne m’étais pas trop penché sur ce sujet mais avec 
notre débat j’ai pris conscience de cette question. Appartenir, ou 
pas ? Je savais que les enfants ne nous appartenaient pas. Ils 
grandissent et vont se brûler les ailes, pour enfin à leur tour 
vivre leur vie.
Je pense qu’avec un mari, un amant, ou parfois même en amitié, 
il peut y avoir cette dépendance à l’autre, qui peut parfois se 
comparer à l’appartenance.
Je crois qu’il est bien que l’on prenne conscience de cette 
question, pour évoluer, prendre du recul, et bien avancer dans 
la vie.

MARIEmarie
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marie-élise

Le lundi 8 mars 2021, Didier m’a envoyé un texto sur mon 
portable. Il m’a écrit « Bonjour Marie-Élise, je te souhaite une 
très bonne journée de la femme. »

Partager un moment convivial. Avoir du respect entre nous. 
Avoir un regard attentionné envers l’autre. Être souriant pour 
exprimer son bonheur avec sa famille et les personnes qu’on 
apprécie de voir. Réveiller en douceur les enfants, leur faire un 
bisou et leur dire bonjour, Élodie et Mathis me disent « bonjour 
Maman ».

Ce mardi 16 janvier 2021 à 10h30 j’ai envoyé un texto à Didier 
pour lui dire « je t’aime ». Ensuite je préparais le repas de midi 
pour mes deux enfants en écoutant de la musique qui me portait.

… une vendeuse de légumes qui me sourit, des fleurs sur une 
étale, ça me donne envie d’en acheter, un groupe de femmes qui 
chantent…

MARIE-ÉLISE
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On est entré dans un restaurant qui s’appelle Le Réunionnais. 
Ils étaient en train de faire cuire à manger. Accueil sympa. Il 
y avait une dame et son mari. Le mari faisait à manger et la 
dame faisait le service avec une grande motivation et un grand 
sourire.

On a parlé de qui appartient à qui. Si un homme appartient à une 
femme. Si une femme appartient à un homme. Après, on a parlé 
des enfants aussi. Est-ce que nos enfants ils nous appartiennent 
vraiment ? Est-ce qu’on a des droits vraiment sur nos enfants. 
Est-ce que, même si tu es marié, ton partenaire il t’appartient ? 
On a parlé des enfants, de la société. Si ton gosse il t’appartient 
pas, à qui il appartient ? On est parti sur un débat sur l’éducation 
des enfants. Et on a dit qu’il y a différentes façons de corriger les 
enfants, mais en gros : ton enfant il ne t’appartient pas, parce 
que quand il aura quinze ans, quand il aura envie de sortir, il 
faudra le laisser sortir. On est parti sur un débat comme ça. 
Voilà. Et moi j’ai dit que mon enfant il ne sortirait pas avant 
ses dix-huit ans, et les gens n’étaient pas d’accord avec ça et ils 
m’ont demandé pourquoi je pensais comme ça et j’ai dit mais 
c’est parce que c’est mon enfant : si ton gosse il t’appartient pas, 
il appartient à qui ? Il appartient à la société ? Il appartient à 
l’État ? Si c’est ça alors on n’a aucun droit sur nos gosses...

ROLEME C.roleme c.
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C’était hier

C’était hier, tout juste hier
Le 7 mars 2021
Tu as eu dix-huit ans

C’était hier, tout juste hier
Ni après ni avant
Que j’ai compris vraiment

J’ai toujours espéré
Que tu sois comme je suis
Que mes valeurs et mes idées
Soient les tiennes aussi

Le chemin sera long
Mais je commence à croire
Que celui de l’acceptation
Sera mieux que le jeux du miroir

Tu es toi
Je suis moi
Envole toi

C’était hier, tout juste hier
Que j’ai compris...

POKI POKIpoki poki
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Je suis rentrée par le bus à 17h48, le 11 janvier 2021. J’ai vu 
un nuage de fumée dans toute ma maison. J’ai ouvert la porte, 
j’ai reçu de la fumée sur le visage. J’ai couru sur la route, j’ai 
crié, j’ai pleuré. Chez un voisin (Loulou, le plus vieux de mon 
village), j’ai dit à mon père, tout affolée : « la maison brûle ». Ma 
sœur est allée avec mon père dans la maison et ils ont récupéré 
les animaux dans la fumée (cochon d’Inde, chats). Mon père a 
mis un litre d’eau sur le feu, qui s’est éteint. Ce qui avait pris 
feu c’est les allume-feux (petit cube pour allumer le feu) et un 
meuble à côté des allume-feu.

On était le 16 mars 2020. Le président déclara à 20 heures 
qu’on serait confiné. Tout a été dur pour tout le monde. Pour les 
vieilles personnes de ne plus voir leurs petits-enfants, pour les 
adultes de ne plus travailler, pour les étudiants de ne pas aller 
dans les facs, pour les enfants — donc nous — de ne pas aller au 
collège, à l’école.

Je suis allé au Canada. Je me suis retrouvée à l’aéroport 
d’Ottawa. J’étais perdue dans l’aéroport. J’ai pris le premier taxi 
pour un hôtel, mais je n’avais pas toutes mes valises. Ma mère 
m’a ramené mes valises à l’hôtel, mais là je ne savais pas parler 
le canadien. Heureusement la femme d’accueil savait parler le 
français et elle m’a amenée à ma chambre et j’ai dormi.

Saint-Dier-d’Auvergne
ÉLÈVES DE 6e, COLLÈGE FRANÇOIS VILLON
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capucine

	 Bonjour, Monsieur le Président. Je voudrais faire 
diminuer le nombre de personnes mortes d’un cancer en 
diminuant la consommation d’alcool et de tabac et de drogue 
en France, tout en douceur, en les remplaçant par des chewing-
gums goût tabac sans colorant et bio.

Plus de mains, moins de morts !
Plus de petites mains, moins de pauvreté !
Si tu as une idée, illumine-la !

Rouge n’est pas la guerre mais l’amour de nous tous !
Bleu n’est pas vos larmes, mais l’océan de votre cœur qui se 
réveille !
Vert n’est pas la couleur des militaires, mais la nature qui 
bourgeonne !

Je voudrais inventer une machine qui mangerait le plastique 
et qui rejetterait leurs composants. Le plastique devra être 
recherché partout en France, même dans la mer, les océans, les 
rivières, les forêts, surtout dans les endroits naturels. Voilà ce 
que je voudrais ! Dans quatre ans. Mais d’abord je veux que vous 
jetiez les papiers et tous les autres trucs dans LA POUBELLE !

Je suis en 2025, le 8 juin, à 15h02. Je suis en vacances à Dubaï et 
là je vois les infos qui disent : « Mes chères et chers compatriotes 
je vous annonce que clairement c’est la dèche il y aura plus 
d’éléééééZZZZ. » Et là, la télé, tout s’éteint. Le lendemain, les 
essences et le pétrole ont disparu de la terre. Mais les hommes 
inventent une fusée pour Mars. Pour y vivre et y produire 
électricité, essence, et pétrole.

CAPUCINE
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Le 4 février 2038 je travaille comme pompier à Clermont et 
dans mon casier il y a une photo qui me surprend. On dirait moi 
quand j’étais petit. Elle me rappelle des souvenirs. Je reconnais 
mes amis quand j’avais huit ans, je crois que c’était mon 
anniversaire. Je la regarde encore une fois le soir avant d’aller 
me coucher et elle m’interpelle. Je crois bien que c’était Timéo 
qui avait gardé cette photo. Je vais lui envoyer un message. À 
21h46 je lui dis : « T’es de retour dans le Puy-de-Dôme ? » Et il 
me répond : « C’est moi qui t’ai mis la photo dans le casier ! » 
Et je lui réponds : « Demain tu veux qu’on mange ensemble à la 
Boucherie ? » « Oui. Alors à demain 12 heures. »

Je vois une photographie, avec dix garçons, un grand mur 
avec des cases de couleur, jaunes, bleues, rouges, une porte, 
un extincteur. Une personne a un tee-shirt de l’OM, deux ont 
des tee-shirt de l’ASM, un a un tee-shirt Adidas et d’autres des 
tee‑shirts. Deux garçons ont des lunettes. Parmi ceux que je 
connais sur la photo, il y a Baptiste, Timéo, Clément, Gabin, Pain 
d’épice, Nathan, Mattéo, Esteban, Noa.

Aujourd’hui le 28 juillet 2054 je suis à l’endroit le plus beau de 
la Terre, en Éthiopie. Là, il y a un phœnix. Je vais monter sur le 
dos du phœnix. J’attends cinq minutes. Je vais voler sur le dos 
du phœnix. Je monte sur le dos du phœnix, c’est incroyable. Le 
phœnix s’envole et on survole la terre. J’ai un petit peu le vertige 
mais ça va. Le phœnix bouge ses ailes, c’est magique, c’est un 
moment qui se grave dans ma vie. Le phœnix se pose en France, 
à Clermont. Les gens flippent. Les immeubles bougent. La terre 
tremble. Mais j’ai économisé quarante ans et c’est magique de 
faire ça. Ça coûte cent mille euros. Je le dirai à tout le monde.

Je vois deux maisons avec un lampadaire, une cour avec un banc, 
dix fenêtres, quatre portes, un balcon, une cheminée. Dans ces 
deux maisons il y a eu un cambriolage, avec un feu à l’intérieur. 
Le voleur avait des complices, ils avaient un gros bazooka. Il 
y avait un sniper qui tirait sur les personnes qui habitaient à 
l’intérieur. Il y a eu six morts. Les fantômes traînaient dans ces 
deux maisons depuis le cambriolage, mais des spécialistes de 
fantômes les ont chassés de la maison.

Le 28 avril 2042, c’est le jour de mon anniversaire. Une amie, 
Clélia, vient pour la fête et j’ouvre son cadeau. C’est la photo 
d’un cheval. Je pense que c’était son cheval, et je la remercie 
de m’offrir ce cadeau qui doit lui tenir à cœur. On est resté 
amis mais je ne pensais pas que c’était si important pour elle 
de me le donner. La photo était peut-être vieille, et je lui pose la 
question : pourquoi elle m’a offert ce cadeau. Elle me répond : 
« Je n’avais pas de cadeau pour toi alors je t’ai offert cette photo 
de mon cheval. » Et on mange le gâteau tous ensemble. Je suis 
content qu’elle m’ait offert ce cadeau.

PRADIERpradier
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savatier j

Je vois les avions s’envoler comme des oiseaux. Je vois plein 
d’avions comme un défilé d’oiseaux. Je vois leurs réacteurs gros 
comme les réacteurs d’une fusée. Quand les avions décollent je 
vois une couleur sinistre.

Je suis au paradis. Je vis des moments fantastiques au paradis.

J’étais un simple mortel mais j’ai bu le vin divin des dieux. J’ai 
rencontré Zeus, le plus puissant des dieux, et il m’a dit tu es 
très bon, tu as fait des choses bien quand tu étais vivant, mais 
il y a des choses que je ne peux pas accepter : tu dois aller aux 
Enfers. Ah Ah Ah. Je me suis réveillé et j’étais chez Hadès et 
c’était insupportable de vivre ça. J’étais mort de trouille. Là, j’ai 
rencontré Cerbère.

Je vois un bus qui arrive.
Je vois Sylvain en train de se cailler.
Je le vois en train de réfléchir.
Je vois Madame Boussange et l’auteur en train de discuter.
Je vois un collégien en train de conduire une voiture. Je suis 
sous le choc.

C’est très imposant sa grosse crinière. C’est très beau. Quand 
on le touche sur son museau, c’est doux. C’est extrêmement 
intelligent. C’est très grand. Ça parcourt beaucoup de kilomètres.

J’ai trouvé ce cheval en 1988. Je l’ai trouvé sur un chemin, il 
était vraiment pas bien. Il était très traumatisé. Je l’ai approché, 
tout doucement, et je l’ai caressé. Je l’ai pris avec moi. J’avais de 
la chance car j’avais un box pour les chevaux. Je l’ai mis dans le 
box. C’était assez grand pour lui. Il est très heureux. Il s’appelle 
Christophe. Il est plutôt châtain, gris, noir.

Je le trouve dans la jungle en 1910. Ça appartient à des Indiens. 
C’est très précieux car quand je l’active il appelle des pélicans. 
Ils sont nombreux à venir.

SAVATIER J
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kéziah babin

Je me souviens de l’odeur de grand-mère et des ses tisanes.
Je me souviens de la première fois que je suis monté à cheval.
Je me souviens du jour où la forêt amazonienne a pris feu.
Je me souviens des attentats-mutilations sur les chevaux.
Je me souviens des manifestations des Gilets Jaunes.

J’aurais envie de respirer.

Je me souviens de la mort de mes parents.
Je me souviens de la mort de mon chien.
Je me souviens de la mort de mon frère.
Je me souviens de l’accident de ma tante.
Je me souviens du moment où mon appartement a pris feu.

Je me souviens de la mort de Macron et de ma famille et qu’ils 
ont tous ressuscité grâce à la technologie excepté Macron.

KÉZIAH BABIN
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Jour 1. Je viens d’arriver sur le bateau pour aller découvrir une 
île jamais découverte jusqu’à aujourd’hui. Nous partons. Il est 
19h30. C’est palpitant de se dire qu’on va trouver une nouvelle 
île et que sur cette île il pourrait y avoir un bateau échoué, un 
trésor, etc.
Jour 2. Il est 16h24. Nous partons plonger pour observer la mer. 
17h32, nous remontons sur le bateau car il commence à se faire 
tard. 17h57, nous contournons un gros rocher, ce qui va nous 
prendre une heure. 19h11, nous sommes bientôt arrivés sur l’île.
Jour 3. On est arrivé mais finalement on est obligé de faire 
demi-tour car il y a un énorme brouillard et un orage et plein 
de rochers. Je crois que je ressens la plus grosse déception du 
monde. Sniff.

	 À tous les Français. Nous jetons trop de déchets dans la 
nature et les lieux publics, alors que tout simplement on pourrait 
jeter les déchets dans une poubelle. Si quelques personnes au 
lieu de jeter leurs déchets par terre, leurs canettes par exemple, 
les jetaient dans la poubelle, à trois mètres devant eux ! Je pense 
que nous pouvons faire mieux et que c’est important.

On est en 2050. Je suis dans un entrepôt avec un groupe d’une 
vingtaine de personnes. Nous avons construit une poubelle qui 
parle, et dès qu’une personne jette un déchet par terre, elle crie 
« ramassez ce déchet ou j’appelle la police ! » Et si la personne 
répond mais oui c’est ça, cours toujours, la poubelle sort un 
gyrophare et wawa ! Et je peux vous assurer que la prochaine 
fois, la personne mettra bien son déchet à la poubelle.

On est un lundi, en 2025. La lumière du jour me réveille car 
le président a décidé qu’avoir des volets ça servait à rien vu 
qu’on ne peut plus allumer les lumières, vu qu’il n’y a plus 
d’électricité. J’ouvre la porte. Je vais préparer le petit-déjeuner. 
Je me prépare à aller au travail. Je prends mon chat. Je monte 
dans ma charrette avec les chevaux vu qu’il n’y a plus d’essence. 
Maintenant les voitures servent comme maison pour les sans-
abris. J’arrive à mon travail, sachant que je mets trente minutes 
de plus que si j’avais une voiture. […] Je finis ma journée de 
travail. Il commence à se faire tard. C’est là que mon chat me 
sert car comme tout le monde sait les chats ça voit dans le noir, 
et comme il est très bien dressé, il me montre la direction de ma 
maison.

P@P@OURSp@p@ours
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lucas

Cet objet est rectangulaire. Il peut se fermer. À l’extérieur il est 
noir. À l’intérieur il y a des bandes multicolores qui peuvent se 
décoller. Il mesure 6,2 cm quand il est plié, et quand il est ouvert 
il mesure 13,5 cm. Les petites languettes multicolores peuvent 
se décoller. Il y a un numéro écrit dessus. Les languettes peuvent 
se coller quelque part et on peut écrire dessus. Les languettes 
sont orange, roses, jaunes, vertes et bleues.

Je me souviens de ma première journée au collège.
Je me souviens des journées avec mes copines.
Je me souviens de la première fois que j’ai mangé des macarons
Je me souviens du jour où les tours jumelles ont été démolies.

LOUISE D

	 Cher ministre de l’Éducation, je suis contre le 
redoublement, parce que la personne qui a redoublé est victime 
de harcèlement.

21h50. On est en train de créer une machine à remonter le 
temps, et à aller dans le futur, comme ça, il n’y a plus de guerre 
dans le futur, ni dans le passé, et plus d’armes à feu non plus.

20h50. On est avec mes amis on est dans un chalet. On se parle 
avec des gobelets, ça remplace le téléphone. On s’occupe. On se 
baigne. On se fait des blagues. Demain matin on mangera des 
céréales.

On nous voit tous à poil. On n’a même plus de vêtements. C’est 
arrivé hier. Moi je reste chez moi. J’ai pas envie qu’on me voie 
à poil.

 LUCAS

louise d
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Je vois une maison rose qui s’appelle la maison du peuple. À 
droite, un chemin et une maison avec des fenêtres et un toit qui 
ne doit pas dater d’aujourd’hui. Derrière moi, il y a l’église et 
j’entends une voiture qui n’arrive pas à démarrer. À droite, je 
vois Louis, seul au monde.

Je suis avec mon grand-père dans l’allée. Moteur allumé, je suis 
tout seul sur le quad, sans casque. On entend juste le bruit du 
moteur 450 Raptor et là j’appuie sur l’accélérateur pour ranger 
le quad dans le garage, poignée de frein, je coupe le moteur.

C’est une photo qui mesure environ quinze centimètres. Dessus, 
il y a Clément et Timéo qui tiennent tous les deux une coupe, 
et ils ont une médaille chacun autour du cou. Derrière eux, il 
y a des personnes et une buvette. Ils sont debout dans l’herbe 
rouge, il fait soleil. Ils portent chacun une casquette, un tee-
shirt manches courtes, un short et des chaussures. Timéo est 
habillé tout en bleu, et Clément a une casquette blanche, un tee-
shirt noir et un short bleu ciel.

31 août 2081. Je trouve un dessin qui représente plusieurs 
choses.
Première chose : le logo d’une marque de cartable de ma 
jeunesse, Eastpack.
Deuxième chose : un garçon qui a un masque orange qui lui 
recouvre tout le visage sauf un œil, et à côté, un garçon qui a les 
cheveux blancs et rouges.
Troisième chose : des personnes de jeux vidéos qui s’appelaient 
Among us.
Quatrième chose : un garçon qui est aussi le diable avec derrière 
lui des flammes et une montagne. Devant, une personne tuée 
par ce garçon.
Il a été dessinée sur une feuille de cahier pour prendre des notes.
Et là, le diable sort du dessin et me dit bye bye.

#Mattéo est Tchéki le Diable

Dans une semaine, je vais avoir une petite cousine. Je suis 
impatient. Nous ne connaissons pas son prénom car ma tante ne 
veut le dire que le jour de sa naissance. Ça va faire un nouvelle 
petite fille sur terre. Il y a eu beaucoup de morts du Covid, donc 
ma cousine va remplacer une personne.

Il est 7h30 du matin. Il n’y a pas de télé, ni d’ordinateur, ni de 
téléphone à cette heure-ci. Je prends mon petit-déjeuner froid, 
car il n’y a pas d’électricité à cette heure-ci, le soleil n’est pas 
levé.

MATTÉO ROYmattéo roy
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Je me souviens de la victoire des Bleus en 2018. Je suis dans 
mon canapé, il est recouvert d’une couverture jaune avec des 
lignes à la verticale. On est avec trois voisins — un voisin qui 
est toujours dans le village, Simon, ancien joueur de foot, et 
les deux autres voisins sont un couple qui habite à Lyon. Ils 
sont assis sur des chaises en bois. Je suis dans la salle de jeu. 
Mon frère, Baptiste, est assis à côté de moi, et ma mère est à 
côté de lui, mon père est debout, comme d’habitude il est calé 
contre un mur, on regarde tous la télé, suspendue à un mur. 
En dessous, une étagère remplie de livres et de jeux de société. 
Nous regardons tous le match de la coupe du monde de foot 
opposant la France à la Croatie. Le premier but est inscrit 
par un Croate sur un coup-franc tiré par Tao Griezman, mais 
malheureusement pour la Croatie, c’est dans son propre but 
qu’un joueur croate envoie le ballon. Le deuxième but est inscrit 
par le même Croate qui envoie le ballon cette fois dans le but de 
la France. Le troisième but est inscrit par Tao Griezman sur un 
penalty. Le quatrième but est inscrit par Paul Pogba — il tente sa 
chance du pied droit mais se fait contrer puis il tire du gauche, 
et but ! Le cinquième but est inscrit par Kylian Mbappé — une 
frappe raz de terre dans le petit-filet. Le score est de 4 à 1 pour 
la France, mais à la fin, quand il ne reste presque plus de temps, 
Hugi Lloris, le gardien de l’équipe de France reçoit le ballon, 
tente de dribbler un Croate en faisant un crocher du gauche, de 
l’extérieur du pied, mais le croate arrête le ballon et inscrit un 
but. Le score finale est de 4 à 2 pour la France.
Lors de la remise des médailles, Kylian Mbappé reçoit la coupe 
du meilleur jeune du Mondial. Lucas Madrić, un Croate, reçoit 
le Ballon d’Or, la coupe du meilleur joueur de l’année. Lloris, 
le capitaine de l’équipe de France prend la coupe du Monde 
et la soulève au-dessus de sa tête, la France est championne 
du monde. En haut à droite de l’écran on voit le coq avec deux 
étoiles au-dessus de lui. Une étoile pour la victoire de 1998. Une 
étoile pour la victoire de 2018.

Je me souviens de mon arrivée dans le club de foot de l’OM. 
J’avais dix-sept ans, j’étais à Clairefontaine, le meilleur endroit 
d’entraînement pour peut-être passer pro, je me suis fait repérer 
par plusieurs coachs, dont celui de l’Olympique de Marseille. On 
me proposa plusieurs contrats : un à l’OM, un à Monaco, un à 
Saint-Étienne et un à Lille. Je lus tous les contrats. Pour chaque 
club le salaire était le même. Le club où j’espérais le plus aller 
était celui de Marseille et miracle, on voulait que je signe un 
contrat de cinq ans à Marseille. Génial, je relus le contrat et le 
signai car c’était le club que je supportais depuis longtemps. 
Arrivé là-bas, les joueurs pour beaucoup n’étaient plus les 
mêmes que pour la saison 2020-2021. Le premier match que 
je fis enfin, j’ai joué pendant vingt minutes car comme j’étais 
nouveau j’étais resté sur le banc le reste du match. Je portais le 
numéro 11 et j’étais ailier droit. Je ne marquai pas de but mais je 
fis une passe décisive sur un corner. Le match fini, nous avons 
fait la fête dans les vestiaires car on avait gagné 2 à 1.
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20h30. Publicité à la télé. Je suis en train de dessiner les 
plans d’une machine à laver les cerveaux. Je m’explique. Par 
exemple, vous vous êtes fait harceler à l’école. Vous mettez 
la personne harceleuse dans la machine, vous sélectionnez la 
fonction « harcèlements » et la machine se met à tourner et au 
bout de dix secondes, la personne ne harcèlera plus jamais. Il 
y a plein de programmes, en voici quelques-uns : « racisme », 
« assassin  », « voleur », « menteur »… Cette machine a un 
programme pour tout. Pratique, hein ? Le seul défaut, c’est que 
pour les personnes par exemple très très très racistes, cette 
machine ne fonctionnera pas. Mais heureusement une nouvelle 
machine a été inventée, avec des nouveaux programmes. Vous 
appuyez sur « lavage +++ » et vous mettez la personne dedans. 
Soit la personne n’est que très très raciste et là ça marche, soit 
elle est très très très raciste, et alors vous appuyez sur le bouton 
« infaillible », et une voix dira : « Le racisme c’est pas bien 
» (évidemment, si par exemple la personne est très très très 
menteuse la voix dira « Mentir c’est pas bien », logique) et la 
personne aura à répondre « oui » ou « non ». Si la personne 
répond oui c’est qu’elle est guérie, si elle répond « non », la 
machine sort un punching-ball rond très dur et la personne 
se prend un gros coup de boule, et là, vous êtes sûr qu’elle est 
guérie. Faites attention à ne pas tenir la personne, sinon vous 
prenez tous les deux le coup de boule.

SYLVAIN CHAMPROUXsylvain champroux
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sylvain champroux

La fin du covid-19. On était le 23 janvier 2021. Il était 17h30. 
Emmanuel Macron devait parler à 18h15, on ne savait pas ce 
qu’il allait nous raconter cette fois-ci. J’ai vu 18h13 sur ma 
montre et j’ai prévenu mes parents. On a allumé la télévision et 
là ça a commencé : « Mes chers compatriotes, j’ai une excellente 
nouvelle à vous annoncer, il n’y aura pas de rerereconfinement 
car le covid-19 est parti donc tout va réouvrir : bar, restaurant, 
station de ski, cinéma, etc. Bonne fin de journée à toutes et à 
tous. » Le lendemain midi, on est allé manger au restaurant 
l’après-midi puis on est allé voir un film au cinéma, et le soir 
nous sommes allés remanger au restaurant.

TIMÉOtiméo
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On m’avait souvent dit que Emmanuel Macron allait parler. Les 
jours passaient et j’étais de plus en plus stressé. On était vendredi 
16 mars et il était 19h50. Je suis parti chez ma grand-mère et 
quand j’y suis arrivé il était 20h00. Emmanuel Macron allait 
commencer à parler. J’ai commencé à écouter et dix minutes 
plus tard je suis allé utiliser l’ordinateur. Ça durait longtemps. 
Puis ma mère m’a appelé pour me dire de rentrer. Sur le voyage 
du retour elle m’a annoncé que nous serions en confinement. 
Au début j’étais heureux puis pendant le confinement je n’étais 
plus libre de sortir, d’aller voir les amis. c’était de plus en plus 
épuisant. Les jours se ressemblaient, c’était comme si j’étais 
en prison. On m’a annoncé que le nombre de morts diminuait 
tous les 15 jours. Le président parlait. Les mois passaient et un 
jour le président a annoncé le déconfinement. On était le 11 mai 
2020, il était 20h00. J’étais super content de pouvoir retrouver 
mes potes, mais à la fois déçu quand j’ai appris la suite : il avait 
annoncé que les « écoles étaient ouvertes », et m’a mère m’a 
renvoyé à l’école.

Nous sommes en 2021, le vendredi 12 mars à 15h35. Je suis avec 
Emma, l’enceinte qui me raconte sa fabuleuse histoire : « J’ai 
été créée, puis achetée par une prof de français. Elle se sert de 
moi pour se détendre en corrigeant des contrôles ou pour faire 
du sport. Un beau jour, elle m’a sortie de son sac pour me poser 
sur une chose toute plate. Puis on m’a repris pour me poser sur 
une autre chose toute plate, et là, une personne est en train 
d’écrire mon histoire et bientôt la lira devant tout le monde. »

Je suis dans l’église de Manglieu, je suis stressé. La mariée est 
très jolie et quand je lui mets la bague au doigt je suis moins 
stressé. Puis ça sonne 12 heures. Je porte la mariée dans mes 
bras et on part dans une voiture vers les 16h30 pour notre lune 
de miel.

On est le 25 juin 2025. Je me réveille avec le soleil. Je descends 
les escaliers. On est en hiver et il fait la même température dans 
la maison que dehors.

On est le 6 octobre 2045. Déjà un an que les animaux ont disparu 
et qu’on ne mange plus de viande. Le matin, je prends un bol de 
lait et le midi je vais chercher mon sandwich à McDo. Il n’y a pas 
de viande. Les jours passent et la viande me manque et un jour 
je vais me promener dans la forêt et je crie.

VAL63val63
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yoanne montel

Je suis rentré dans un bâtiment en marche arrière avec ma 
voiture volante et je suis rentré dans la salle de bain de ma 
voisine. Le 26 mai 2041 à 15h13.

J’ai ouvert mon lave-vaisselle, j’ai essuyé la vaisselle et le 
moment où je voulais ranger la vaisselle tout est tombé par 
terre.

En 2040 j’ai eu le permis. Un mois plus tard j’ai gagné au loto 
une somme de 300 millions d’euros. Avec cet argent je me suis 
acheté une voiture volante avec un parachute. Trois jours plus 
tard, je suis allé à Paris avec ma voiture. J’étais dans le ciel. 
Cinq minutes plus tard je n’avais plus de carburant alors j’ai 
utilisé mon parachute. Là, avec la vitesse que j’avais prise, je 
descendais en parachute et je suis tombé dans les arbres d’une 
forêt.

Je vois une maison aux volets verts, au crépi orange. Le toit 
est en bon état. Je vois un arbre derrière la maison. La maison 
a été construite pendant la seconde guerre mondiale et a été 
dévastée.

Jean-Michel, je voulais te dire que… ton bracelet, tu l’as acheté 
combien ? Il dit vingt euros. Je lui dis tu l’as acheté sur Black 
Friday ?

Ils coupent plein d’arbres pour rien. Une fois je suis passé 
devant une petite forêt qui a été déforestée. Deux mois plus tard 
le bois était toujours par terre, et même encore aujourd’hui. 
Malheureusement, les animaux de la forêt disparaissent… 
Arrêtez de déforester ! Coupez juste le bois qu’il faut !

En 2057 j’ai trouvé un appart génial ! Je déménage enfin, je vais 
récupérer mes affaires au grenier. Mais j’ai vu un tiroir étrange, 
et je l’ai ouvert. Dedans, une personne avait laissé une lettre et 
une enceinte. J’ai ouvert la lettre, la personne avait écrit ceci : 
« Bonjour à la personne qui a découvert cette enceinte. Je suis le 
fils d’un écrivain et je lui ai volé cette enceinte pour écouter ma 
musique. Il s’en servait pour écouter de la musique en écrivant. 
PS : l’enceinte, je l’ai appelée Jérôme, et c’était mon meilleur 
ami. »

Les usines ne produisaient plus de produits électroniques.

YOANNE MONTEL
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On allait partir, avec ma sœur.
On voulait faire une dernière glissade en luge. On est allées sur 
la plus longue pente, pour faire la plus grosse glissade de la 
journée. Pour tout clôturer, on est montées tout en haut de la 
piste et on a grimpé dans la même luge.
Avant. On a fait une course de luge et on est tombées en même 
temps.
Puis on a mangé nos sandwiches dans le coffre. C’était chouette.
Après. On a repris la route dans la voiture. On est reparties, de 
la neige plein les cheveux. On est reparties, les yeux plein de 
souvenirs.

J’ai voulu calculé ma moyenne générale. J’ai pris ma calculette 
vert pomme et l’ai allumé. L’anglais, les maths, le français, 
l’histoire géo, l’SVT, l’EPS... Et le moment est arrivé. La vérité 
allait éclater. J’ai assez bossé ou pas. Mon père et ma mère 
étaient derrière moi. J’ai pris mon courage à deux mains et j’ai 
appuyé sur le “égal”. Je tremblais. Mon cœur battait à cent à 
l’heure. Je me suis sentie la plus heureuse du monde quand j’ai 
vu 16,8 affiché sur ma calculette. Mon père avait le sourire aux 
lèvres. Ma mère aussi. J’étais fière de moi !

Il est 9h10 et 24 secondes. Un enfant tombe malade à cause du 
chocolat. M. Macron, le président, décide que le chocolat doit 
être interdit alors que l’enfant suffoquait juste parce qu’il avait 
avalé le chocolat de travers. Je trouve ça absurde. Le chocolat, 
j’en mange tous les jours, 26 heures sur 24, neuf jours sur sept, 
c’est abusé. Comment vivre sans le chocolat. Sur mon canapé, je 
déprime. Vingt-deux ans plus tard, je ne l’ai toujours pas oublié.

En 2026, je ferai signer une pétition pour sauver les pandas.

Il était 7h12 et douze secondes, je devais attendre que le jour 
se lève pour voir dans le garage. J’ai pris mon vélo, et je suis 
allée chercher le pain pendant que Maman faisait du feu pour 
chauffer l’eau de la marmite. Au même moment, papa est allé 
chercher des carottes et des patates pour les mettre dans l’eau. 
Quand je suis revenue de chez le boulanger, j’ai vite posé le pain 
près du feu pour le réchauffer. Puis nous avons pris la calèche 
pour aller à l’école qui est à cinq kilomètres de la maison. En 
calèche, il fallait bien quinze minutes pour y aller.

SHOJO shojo
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Ceci est pour le monde entier. Arrêtons de tuer notre planète et 
faisons plus d’efforts pour la soigner. Et quand ce sera fini, la 
terre retrouvera le sourire.

C’est dommage, la Terre nous fait vivre et nous, en retour, on 
la tue.

Un jour, je planterai plein d’arbres fruitiers, pour ne jamais 
manquer de fruits.

2041. La guerre éclata et une bombe explosa à quelques mètres 
devant moi. Le souffle m’éjecta et je vis alors ce que ça faisait 
de voler. 

Sans essence ni électricité, le monde serait meilleur.

Pour une Algérie propre, jetez le président à la poubelle.

NATSU natsu 
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Je me souviens quand j’ai visité le collège. Quand je suis arrivée 
pour la première fois, je suis entrée par la mauvaise porte. 
Ensuite, quand je suis entrée par le portail, Léa m’a fait visiter. 
Je n’avais pas assez d’yeux pour tout voir. Quand je suis allée 
vers les classes de 6ème, je suis montée de deux escaliers avant 
d’arriver. À ma droite, j’ai aperçu Arthur en cours (il y avait la 
porte ouverte).

Je me souviens de l’incendie du Louvre. C’est le 3 octobre 2134, 
le lendemain de mon anniversaire. Un terroriste allume une 
allumette, puis plusieurs, puis il met le feu au Louvre. Partout 
on parle de cela. C’est terrible ! Des pompiers arrivent, mais 
c’est trop tard ! Ils parviennent à éteindre l’incendie au bout de 
cinq heures ! Mais il ne reste plus rien. Et il y a quinze morts.

Quand je vois les casiers vides dans la cour, je pense à ce long et 
douloureux confinement et à ce covid qui est toujours là…

Quand je regardais ce film tout à l’heure, je pensais aux rêves, 
auxquels il faut toujours croire.

	 Cher Inès, je t’écris sur Terre mais je pense que tu es 
déjà au ciel. Cela fait une semaine que tu es parti, je t’attends 
toujours. Je me souviens quand je revenais de l’école et que tu 
ronronnais sur mes genoux. Je me souviens quand je te trouvais 
dans mon lit le soir. Tu me manques énormément, mon beau 
chat. Je ne sais pas si tu vas revenir, j’espère. Je ne sais pas ce 
qu’il t’est arrivé, ni si tu es encore vivant. J’aimerais que tu sois 
re-là, comme avant

Nous sommes en 2023, et avec Shojo et Fitcats, nous sommes 
en 4e. Ce jour-là, nous allons fabriquer une machine à créer des 
mangas. Cela pourrait être des mangas de toutes sortes : shojo, 
shonên etc. !

Nous sommes en 2025 et aujourd’hui je regarde TPN en animés. 
Soudain, les lumières s’éteignent toutes seules. Je me dis que 
c’est juste une coupure d’électricité, donc je vais chercher mes 
parents pour leur dire, et je regarde mon téléphone, je l’allume, 
et je vais sur Google, mais ça ne fonctionne pas. Je ne comprends 
pas, donc je pense que c’est juste un bug. Je vais dans le bourg 
de Saint-Flour, mais je ne vois aucun véhicule. Pas de camions, 
pas de voitures, pas de bus. Rien ! Je trouve ça vraiment étrange 
car d’habitude il y a le camion Beauregard qui livre la viande 
aux maternelles. Je n’ai pas cours aujourd’hui donc j’en profite ! 
Je parcours tout Saint-Flour, mais rien !

BEKObeko
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Je dors et j’entends du bruit, HO NON, on est lundi.
Je me lève à 7h15 et j’arrive ENCORE en retard au bus.
J’arrive à l’école, PFFFIOOOUU, encore ce gel.

3 mars 2024. Plus d’électricité, plus d’essence, c’est le CHAOS 
total ! Je ne mange que des pâtes réchauffées au gaz.

- - - le covid est intégré au supermarché et les chips à la bière 
de New York 65 sont éligibles au vaccin - - - le supermarché 
est champion du streaming et aussi du ménage par la rouille 
sur le supermarché de Netflix - - - ma grand-mère rouille - - - 
une marée noire emploie informellement un buffle - - - Youtube 
sépare des pays avancés - - -

TAO

Ce matin je me suis levé à 6h56 et j’ai déjeuné et je me suis 
habillé à 7h45 et j’ai mis en retard mes frères.

Hier soir je me suis fait fâcher par mes parents parce que je les 
ai tapés. Puis j’ai dormi. Puis mon chien m’a réveillé.

	 Bonjour Dieu, j’aimerais que tous les enfants de 2100 
aient une terre magnifique. J’aimerais aussi que la pollution 
s’arrête pour que le réchauffement baisse et qu’on stoppe 
l’épidémie du coronavirus en respectant les gestes barrières.

En 2031 je m’imagine être chef pâtissier avec des collègues qui 
ont beaucoup de talent, et qui aimeraient avoir une étoile avec 
moi dans mon entreprise.

2025. La vie commence à être plus écologique. On met de plus 
en plus de panneaux solaires sur nos toits. Comme ça on a de 
l’énergie solaire.

- - - trois jours réussis pour Gabriel Attal - - - reproche exécutif - 
- - campagne publicitaire - - - stars du web - - - désormais Brune 
Poirson - - - ministre des influenceurs aux yeux des médias - - - 
le ministre se spécialise dans la musculation et le culte du corps 
- - - digne d’un collégien - - -

NATHAN

tao

nathan
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Au collège, j’entends Tao dire des bêtises comme Abracadaproute. 
Mais ce que je n’ai pas dit c’est que c’est mon chat qui m’a 
réveillé en me tombant sur la tête à cause d’un cauchemar.

	 Chers Français, chères Françaises. Le président dit, 
je cite : « Les inégalités sont finies. Si un patron ne veut pas 
payer une de ses salarières après un mois de dur labeur, et que 
la femme en question porte plainte, le patron devra payer le 
double de son salaire. »

2025. On essaye tous de créer des boules de plasma avec des 
peaux de kiwi et du feu. Une boule de plasma équivaut à une 
journée d’électricité. Des fois on voit des gens qui courent après 
le soleil avec des mini panneaux solaires.

Je crois qu’il y a un CT-66666 et un Tao, pour pouvoir jouer à un 
jeu qui s’appelle Brawl Star.

Puis un chien vient du futur et me dit « écoute, je m’appelle 
Pipoudou ». Et il prend une voix bizarre et il dit « je suis ton 
chien ».

2030. Je donne un rein à une sans-abri. Et je m’inscris au Resto 
du Cœur tout en tenant mon bar.

2034. Moi et mon chien Pipoudou on se promenait, quand il a 
trouvé un os de T-Rex. Il n’a pas voulu le lâcher. Du coup, j’ai 
mon chien au musée.

ARMINarmin
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En jouant avec mon chien j’oublie un moment qu’il y a des 
devoirs à faire.

Je dors puis je me réveille avec le bruit de la tronçonneuse du 
voisin et je descends en bas déjeuner.

À cause de la pollution la planète n’est plus habitable. Chaque 
président met le maximum de personnes dans des fusées. Les 
présidents se disent que Mars est la seule planète qui pourrait 
être habitable.

	 Messieurs les présidents, je vous demande à vous tous 
d’arrêter les guerres que vous avez déclenchées pour avoir 
un plus grand territoire, pour des questions de religions, etc. 
Maintenant faites la paix.

L’ascenseur est une boîte qui monte et qui descend.
Quand l’ascenseur disjoncte, sauve qui peut !
Quand l’ascenseur bloque, sauve qui peut !

J’ai 30 ans et Itachi ramasse des crottes de chien et moi des 
déchets sur la plage pour les amener à la poubelle.

J’allais au collège en calèche (bus scolaire). Arrivés dans la 
classe, nous étions dans le noir. Les profs allumaient les bougies.

- - - Urgent chirurgien - - - Urgent stopper la progression du covid 
- - - Sommet fermé - - - Sauvez la médiathèque - - - Hommage - 
- - Femme exclue du Japon le 11 janvier 2020 - - - Premier décès 
covid le 23 janvier - - - Confinement en Chine - - -

GABINgabin
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	 Monsieur Macron, il faudrait réparer les inégalités 
entre riches et pauvres, entre sans-abris et maison de luxe, 
entre Noirs et Blancs. Et arrêter les guerres, la pollution, et le 
réchauffement climatique.

Cet été nous irons nous baigner avec des amis. J’ai 27 ans, et je 
suis cuisinier. Tao et moi on est restés en contact, mais il est au 
chômage.

En 2050, la planète va exploser.

Le président a décidé que vélo, skate et roller étaient obligatoires. 
Maintenant il y a des jungles dans tous les pays. Donc des 
cabanes dans les bois. Et nous vivons en paix.

- - - très secret au pic de la première vague l’établissement a 
accueilli 120 malades du covid 19 - - - le décès de Dominique 
Varoteaux a eu aussi des répercussions au sein de l’établissement 
- - - les médecins du travail vont pouvoir administrer le vaccin 
d’AstraZeneca - - - le ministre Olivier Véran a annoncé mercredi 
un reconfinement - - - Jean Castex doit lancer ce jeudi des 
concertations pour des nouvelles mesures sanitaires - - -

ITACHIitachi
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Nous sommes en 2050 et le nouveau président (très gentil) a 
logé les pauvres, les a nourris et maintenant il n’y a plus de 
pauvres. Tout le monde est content, ils ont tous un travail.

Avant que je me réveille, la surveillante de nuit m’a appelée 
Léa, et je me suis réveillée et je me suis habillée et je suis allée 
déjeuner. Je me suis lavé les dents.

J’avais seize ans, j’étais avec mes amies, on a vu une mamie qui 
était mal voyante, elle a traversé la route et, tout à coup, une 
voiture arrive à toute vitesse. La mamie panique et on la sauve. 
Elle a failli crever, la mamie !

J’avais 24 ans et j’allais acheter du pain ou d’autres trucs, comme 
ça, on allait désormais à pied et si c’était un peu loin on prenait 
le vélo ou la trottinette. Le jour on faisait ce qu’on avait besoin 
de faire et la nuit on dormait. Et si on n’arrivait pas à dormir, on 
regardait les étoiles. Et si on ne voulait pas regarder les étoiles, 
on comptait les moutons.

- - - il y a plusieurs joueurs qui jouent à Fortnite - - - des fois 
ils jouent en ligne - - - des millions de personnes jouent aux 
jeux vidéos - - - ils se connectent et ils peuvent faire des Battles 
Royales - - -

LISA lisa
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Je suis trop content, grâce à mon brawleur légendaire je peux 
faire le championnat national de Brawl Star. Le 21 janvier 2025, 
à 10h30, je suis devant ma tablette dans la salle à manger, chez 
moi, prêt à commencer. Je suis stressé et angoissé. Tao est 
avec moi. Le but : être l’équipe survivante en duo — il y a cinq 
équipes. Je veux gagner !!!!!

J’ai 24 ans, je suis en plein brasier avec mes collègues du GRIMP, 
cela fait 48 heures que le feu faiblit de plus en plus. Ça y est, j’en 
viens à bout… ouf, quel soulagement !

Le 25 février 2021, à 18h30, une grosse boîte s’ouvre sur 
Brawl Star. Le dernier objet clignote et là, trop content : Léon, 
un légendaire. Cela fait deux semaines que je n’avais plus de 
brawleur. C’est bon pour le moral.

Trop cool, mon père et ma mère ont acheté des voitures qui 
fonctionnent à l’eau de mer. Pour les recharger, il faut acheter 
un paquet de sel, le mettre dans l’eau chaude et mettre le 
mélange dans le réservoir.

- - - impact - - - impact vaccination impact - - - hospitalisation 
- - - impact - - - vaccination - - - hospitalisation - - - impact - - - 
vaccination mal calculée - - - ratée - - - remontée mécanique 
fermée - - - fermée remontée - - - mécanique - - - blessé - - - 
étudiant blessé - - -

CT-66666ct-66666
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Nous attendons dans la salle d’enregistrement. On a faim. Une 
hôtesse de l’air annonce que l’avion est arrivé sur la piste. Tout le 
monde se bouscule. Nous montons dans l’avion de la compagnie 
RyanAir et il est jaune et bleu, ça me rappelle l’ASM. Au moment 
du décollage, un oiseau heurte les ailes de l’avion : alors nous 
attendons que les techniciens nettoient tout. Enfin, on décolle. 
J’ai la boule au ventre et j’ai tellement peur que j’enfonce mes 
ongles dans les bras de ma sœur. Ça y est, on vole. J’admire le 
paysage, tout est tellement petit. Le voyage se passe bien. J’ai 
l’impression que l’on nage sur les nuages. On atterrit, et je me 
sens enfin soulagée.

Je me souviens de la Troisième Guerre Mondiale. Nous sommes 
le 4 août 2474, il est 7h49, un gros bruit me réveille. Je sors 
de chez moi, il fait déjà 46 °C, c’est insupportable. La guerre 
est déclarée entre l’Europe et l’Asie. Les hommes se combattent 
avec des armes à laser. Les corps volent dans le ciel. Je rentre 
chez moi la tête pleine de ces mauvaises images. Je décide de me 
recoucher pour tenter d’effacer cet horrible cauchemar. Je ne 
pense pas à demain car je sais que la terre sera détruite avant 
ce soir.

Je m’installe sur la mousse humide. Quelques oiseaux me 
chantent une mélodie. L’eau limpide de la rivière ondule sur les 
galets. Seul ce bruit peut m’apaiser. Les feuilles tournoient dans 
les airs, et se déposent délicatement autour de moi.

	 Lettre destinée au Monde. Il faut arrêter la pollution. 
Pour ça il suffit de petites actions toute bêtes mais qui peuvent 
changer le Monde. Tout d’abord on annule le Paris-Dakar parce 
qu’à part polluer, ça ne sert à rien. Et ensuite on ne prend pas 
sa voiture si c’est pour faire moins de cinq kilomètres. On fait 
du covoiturage pour aller au travail ou faire ses courses parce 
que c’est dommage que tout le village use de l’essence pour 
acheter une baguette au même endroit. Et pour finir, on limite 
les avions. Pour ça on divise le nombre de vols par quatre et 
là, déjà, en moins de cinq ans, on verra la progression. Merci 
d’avance.

Nous sommes le 19 mai 2032, je suis à Marseille avec l’association 
De Nouveaux Sauveurs pour un Avenir Meilleur. Nous allons 
faire le tour des plages méditerranéennes à pied pour ramasser 
les déchets. Cette action va durer quarante jours. Je suis la 
présidente de ce groupe de 73 jeunes âgés de quatorze à vingt-
cinq ans. Notre objectif est de récolter le maximum de déchets 
pour les amener devant l’Élysée, pour sensibiliser le Président. 
Je suis fière de diriger ce mouvement.
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kyoshiro mibu

***

Il est 19h49, je prends mon vélo pour me rendre à l’épicerie qui 
est à cinq kilomètres de chez moi. Je sors, il fait nuit. J’observe 
les étoiles tout en pédalant. C’est magnifique. Avant, il y avait 
tellement de lampadaires que l’on ne voyait plus les étoiles, ni 
la Lune. Tout est calme, aucun bruit de voiture, aucune odeur de 
pétrole. J’achète des allumettes et de la cire à bougie pour me 
chauffer et m’éclairer. De retour chez moi, je me mets au coin 
du feu, une tisane à la main. J’aime ce doux moment. Au fond de 
moi j’espère que la panne d’électricité et d’essence ne s’arrêtera 
jamais…

***

Apocalypse. Les animaux contre-attaquent.
C’est une journée comme les autres. Mais soudain, des 
scientifiques nous révèlent que les félins grandissent de plus en 
plus. Ils prennent le contrôle, se mettent sur leurs pattes arrière, 
ils étudient, parlent, nous capturent. Et en plus, chaque jour, les 
personnes qui ne leur servent plus à rien, ils les mangent.

J’entends le Miodet qui coule, l’église, ses fenêtres, son toit, sa 
façade. Je vois un muret, des arbres, de la pierre rouge, le ciel, 
de la végétation, des fleurs, des volets bleus, un chemin menant 
vers le Miodet. En fait je vois, je sens de la vie.

Cette église a été créée par des moines, elle a été batie par eux. 
Ils l’ont construite pierre par pierre, ils ont même fait des tours 
et des ponts de défense contre les Anglais. Ils avaient aussi un 
forêt. Les pierres rouges lui donnent du charme. Les sons de 
l’eau et des oiseaux aussi. Toutes ces constructions datent du 
Moyen‑Âge.

KYOSHIRO MIBU
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Nathan me fait la passe et je tire dans le ballon.
Je tire dans le ballon et je le regarde entrer dans les filets.
Je célèbre mon but avec joie en faisant la célébration de 
Christiano Ronaldo. Siiiiiii!!!

	 Cher papy, je sais que tu es parti là-haut dans le ciel et 
que tu me vois écrire cette lettre qui t’est adressée, mais bon, 
je ne ferai jamais ta vraie description. Ne t’inquiète pas, avec 
ma sœur on prend soin de mamie. Donc juste pour te dire que 
sur terre en ce moment il y a de nombreuses choses à réparer, 
comme la covid 19, le réchauffement climatique, les inégalités 
et les injustices. La covid 19, on ne peut pas la réparer.

En 2090, avec Lucas et mon chien Tiftif, nous partons en balade 
pour ramasser les détritus avec des sacs et des seaux. Nous 
ramassons des sacs plastiques, des gants, et des jouets. Pour les 
recycler. Nous ramassons les déchets en Albanie.

En 2070 la Troisième Guerre éclate. Avec Touf, mon chien, Lac 
et Tof, nous récupérons tous les morts pour leur faire un joli 
enterrement car Errare humanum est.
Ce sera super. Plus de pollution. Tout le monde mangera des 
insectes.

Aujourd’hui il est nécessaire de manger car manger nous enlève 
la faim de loup et soudain à deux heures de la ferme Clément est 
sur les épaules de son père et tombe et se casse le bras et tout ça 
s’est passé à Montpellier.

PAIN D’ÉPICE pain d’épice
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fitcats

	 Maman, depuis que tu n’es plus là, j’essaye de faire de 
mon mieux à l’école, comme par exemple être plus attentive 
en classe, ou bien appliquée dans mon travail, pour que tu sois 
fière de moi. Et aussi j’aide plus papa pour faire le ménage, la 
vaisselle, ou bien ranger ma chambre. Et maintenant je fais 
attention à bien trier les déchets pour le bien de la planète. Bref, 
tu me manques beaucoup. Et j’espère que tu t’amuses bien avec 
Justine là-haut au paradis, là où vivent les anges, comme toi et 
Justine. Bisous.

Pendant les grandes vacances je suis partie chez mes grands-
parents.

Quand j’arrivai, je sentis une odeur. C’était le fromage fondu de 
la raclette.

Le lendemain matin, nous sommes partis au ski avec mon papi, 
mon père, ma sœur et ma mère.

Le harcèlement, à quoi ça sert ? Cela ne sert à RIEN ! Alors 
arrêtez ! Cela fait juste du mal à des gens innocents. Ces gens 
n’en ont pas besoin.

Nous sommes en 2033 et j’ai ouvert mon salon de massage avec 
ma collègue Kyoshiro Mibu. Pour le bien-être de leur corps, nous 
aidons des gens qui ont des problèmes au dos. Grâce à nous, ils 
sont à nouveau en plein forme, et libre de pouvoir bouger.

Nous sommes en 2033 et je suis en train de rénover ma nouvelle 
maison. Je l’ai découverte quand l’électricité s’est arrêté en 2023. 
Je me promenais avec mon père et là nous l’avons trouvée. Neuf 
ans après, je l’ai achetée. Pendant les week-ends, avec mes amis 
nous cherchons un moyen de remettre l’électricité. Le lundi, je 
cherche de l’essence. Le mardi, je prépare mon potager — il y a 
de la salade, des concombres, des fraises, des cornichons, des 
patates, des haricots, et encore plein d’autres fruits et légumes. 
Les autres jours, je vais à l’université en vélo. J’aide aussi des 
gens à ramasser des déchets, qui datent de 2023. Tous mes 
déplacements je les fais en vélo. Mon petit chat Garfiel...

FITCATS 
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cayenne

Je monte dans la voiture et la voiture démarre.

Quand je rentre à la maison un ouvrier part.

En 2025 on a plus d’électricité ni d’essence. Du coup on va 
acheter des lampes de jardin pour la lumière. On les met dehors 
le jour et le soir on les met à l’intérieur et ça fait de la lumière. Et 
pour les transports, on fait du vélo et on va acheter des chevaux. 
Comme ça, quand on a mal aux jambes, ça sert bien. Et pour la 
cuisine, on fait un jardin.

- - - cantine : danger - - - collégiens : dommage - - - nourriture : 
viande - - - professeur : diable - - - maladie : principale - - - 
biodiversité : noix - - - idéologie - - -

CAYENNE 
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C’est une figurine pop. Elle est dorée. Elle mesure douze 
centimètres de haut. Elle a une grosse tête sur un petit corps. 
Elle a un casque, des tatouages, un trident, une barbe, des 
cheveux blonds.
En 2034 je cherche une figurine en or très rare. Plus de 500 
livres ont été écrits rien que sur elle. Mais chaque livre indique 
un endroit différent. J’ai jusqu’à 2035 pour la trouver. Après 
cette date, des chercheurs auront sûrement trouvé où elle est. 
Alors je cherche les 500 endroits des livres. Il me reste deux 
jours, et encore un endroit où aller, pour voir si elle n’y est pas. 
Je suis à deux doigts d’abandonner. Mais arrivée au temple, 
je vous une petite chose brillante. Je m’approche et prends la 
figurine d’un coup. Je me téléporte chez moi. Magie.

En 2035 s’il n’y a plus d’essence, ce n’est pas grave car moi je 
veux un cheval. En 2035 je l’aurai sûrement. Pour l’électricité, 
je pourrai compter sur mon frère pour allumer des bougies et 
mettre le feu à la maison, vu qu’il passe son temps à brûler du 
papier d’aluminium et des bougies. Par contre, s’il n’y a plus 
d’électricité, cela signifie faire un jardin et partager les carottes 
et les légumes avec un cheval, ça va être dur.

On entend le vent et le ruisseau qui coule pas loin. Le vent souffle 
fort. En face de moi, il y a une maison en pierres avec une porte 
fermée à clé. Du lierre et des arbres poussent près de la maison. 
Il y a une gouttière, et de très jolis ornements un peu comme ça 
sur chaque tuile. Cette maison a appartenu à un vieil homme qui 
voyait l’avenir. Cet homme avait prédit le covid-19 et il n’est pas 
sorti de chez lui depuis. Un jour, la police est venue s’excuser 
de ne pas l’avoir écouté. Mais ils ne trouvèrent chez lui que les 
mots suivants : j’avais raison !!!!!

VIOLETTE violette
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Pour aller sur Mars, j’ai appelé Neil Armstrong et Thor pour 
qu’on prenne le Bifrost. Nous sommes partis sur Mars et on a vu 
des petits Goblins sur des petits poneys. On a fait la fête toute 
la journée.

Ce matin j’ai sorti mon téléphone à l’école parce que j’avais reçu 
un message de ma maman et je me le suis fait confisquer.

NEILneil
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